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La boîte à outils VISAL a été financée avec le soutien de la Commission européenne.
Le contenu de la présente publication n’engage que l’auteur, et la Commission ne saurait être tenue pour responsable de l’usage qui pourrait être fait des informations contenues dans ce document.
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Bienvenue dans le guide
L’Europe est unie face au défi du vieillissement de sa population. Selon les données de la Commission européenne « en 1995, 70 millions de personnes âgées de plus de 60 ans vivaient dans l’UE, soit près de 20 % de la population totale. En 2020, ce chiffre atteindra 25 %. Le nombre de personnes âgées de plus de 80 ans sera deux fois plus élevé »
. Les ratios de dépendance des personnes en fonction de l’âge peuvent servir à étudier le niveau de soutien apporté aux jeunes et/ou aux personnes âgées par la population en âge de travailler ; ces ratios sont exprimés en termes de taille relative de la population des jeunes (0-14 ans) et/ou des séniors (65 ans ou plus) par rapport à la population en âge de travailler (considérée généralement entre 15 et 64 ans). Le ratio de dépendance des personnes âgées pour l’UE des 27 était de 26,8 % en 2012, soit environ quatre personnes en âge de travailler pour chaque personne âgée de 65 ans ou plus. Le ratio de dépendance des personnes âgées entre États membres de l’UE allait de 17,8 % en Slovaquie à 31,6 % en Italie. En raison du mouvement de la population entre les classes d’âge, le ratio de dépendance des personnes âgées dans l’UE des 27 devrait plus que doubler, passant de 26,8 % en 2012 à 52,6 % en 2060
.

Comme la population aveugle et malvoyante en Europe dépasse pour l’essentiel les 65 ans, le vieillissement de la population de l’UE augmente le nombre de personnes déficientes visuelles. La perte de la vue peut être vécue comme une expérience solitaire et très isolante. Les personnes âgées atteintes d’une perte de la vue ont souvent des difficultés à conserver leur autonomie et leur bien-être. Elles peuvent avoir besoin d’un soutien supplémentaire spécialisé pour les aider à garder une bonne santé physique, accéder aux services mis à leur disposition et tirer le meilleur parti de la communauté dans laquelle elles vivent.
Ce guide a été conçu pour proposer un parcours destiné à aider les personnes âgées ayant une perte de la vue à commencer ou continuer à participer à des activités sociales, civiques et culturelles.
Comparé aux générations précédentes, les personnes âgées sont aujourd’hui nombreuses à profiter d’une longue période de bonne santé et de bien-être, et à continuer à participer activement à la vie de la société. La perte de la vue est souvent un état de longue durée. L’objectif de ce guide est donc de donner aux personnes ayant une perte de la vue les moyens de profiter des mêmes chances et avantages que les autres à un âge avancé.
Contexte du guide
Ce guide est le fruit d’un projet financé par la Commission européenne, intitulé « Visually Impaired Seniors Active Learning - Apprentissage Actif pour les Séniors Déficients Visuels » (VISAL). 
VISAL a réuni 7 partenaires issus de 6 pays qui ont partagé et uni leurs connaissances et leur expérience de la perte de la vue et du vieillissement.
· L’Union Européenne des Aveugles (UEA)

· Age UK (Royaume-Uni)

· La Fédération Autrichienne des Aveugles et Malvoyants (BSVÖ, Autriche)

· L’Union Slovaque des Aveugles et Malvoyants (UNSS, Slovaquie)

· L’Association Croate des Aveugles (HSS, Croatie)

· L’Institut Royal National des Aveugles (RNIB, Royaume-Uni)
· Royal Dutch Visio (Pays-Bas)
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L’UEA est l’une des six organisations régionales de l’Union Mondiale des Aveugles, et la seule association qui représente les intérêts des personnes aveugles et malvoyantes en Europe. L’association Age UK est engagée dans le domaine de l’inclusion sociale et représente les personnes âgées au Royaume-Uni. Visio est un prestataire de services agissant dans le domaine de l’éducation, des soins, de la réadaptation et de l’emploi des personnes déficientes visuelles aux Pays-Bas. Les associations BSVÖ, UNSS, HSS et RNIB sont des organisations nationales de personnes déficientes visuelles, implantées respectivement en Autriche, en Slovaquie, en Croatie et au Royaume-Uni.
Les personnes âgées déficientes visuelles font partie des communautés les plus marginalisées en matière de formation tout au long de la vie. Le projet VISAL a permis aux différents partenaires de collaborer sur cette question d’intérêt commun et de trouver des solutions pour accroître les possibilités d’apprentissage et la participation active de cette population au sein de la société. 

Le but du projet VISAL était donc de développer des possibilités d’apprentissage informel pour les séniors déficients visuels, afin d’accroître leur engagement actif et leur participation pleine et entière dans la société civile.
Organisé sur deux ans, de 2012 à 2014, le programme VISAL a comporté l’élaboration du présent guide par les partenaires, ainsi que des plans de sessions conçus pour améliorer la participation des personnes âgées déficientes visuelles dans la société civile.
Pour développer le programme complet, les plans de sessions ont tous été testés quatre fois dans chaque pays d’accueil afin de concevoir le présent guide. Tous les pays d’accueil ont travaillé avec plus de quarante personnes âgées déficientes visuelles pour garantir que le guide a été coproduit et co-conçu avec les utilisateurs finaux. 
Le projet a ensuite été diffusé lors d’un évènement de clôture organisé en Slovaquie au printemps 2014. 
Notre définition du projet VISAL
À travers le projet VISAL, nous voulons permettre aux personnes âgées déficientes visuelles de s’engager et de participer à un degré qui leur convient, selon leurs niveaux de capacités et de confiance. 

Pourquoi l’engagement civique est-il important ?
Le projet VISAL vise à encourager et permettre plus largement l’implication, la participation et la représentation des personnes âgées déficientes visuelles au sein de leur société civile locale. 
Le concept de « société civile » a tendance à renvoyer à des activités situées hors de la sphère familiale et de l’État, que les gens associent à la promotion d’intérêts communs. Il est parfois désigné sous l’appellation « troisième secteur » de la société, distinct du gouvernement et du monde des affaires.
Qu’est-ce que l’engagement ? L’analyse d’articles sur le sujet montre rapidement que ce terme recouvre des significations variées, et que les mots engagement, implication et participation sont utilisés indifféremment.
L’un des thèmes couramment admis est que l’engagement ne se résume pas à écouter, mais aussi à travailler en étroite collaboration et à agir en réaction à quelque chose. Le groupe de réflexion SustainAbility définit l’engagement comme « le processus d’échange d’informations, d’écoute des intervenants et d’apprentissage, dans le but de renforcer la compréhension et la confiance sur des questions d’intérêt mutuel. Bien que cette définition soit utile dans la perspective de la formation VISAL, elle est peut-être trop restrictive, car elle ne se rapporte pas aux communautés qui sont davantage impliquées et participent aux structures et activités de l’organisation de la société civile.
Il existe différents degrés d’engagement, présentés sous forme d’échelles dans la boîte à outils « Engagement Toolkit
 » de l’association Age UK. Ils s’inspirent de l’échelle de participation citoyenne de Sherry Arnstein, dans laquelle les barreaux du bas représentent une participation faible, et ceux du haut symbolisent une participation plus grande. Arnstein s’est servie de cette échelle pour décrire les gradations dans lesquelles les citoyens, qu’elle appelle les « démunis », se voient attribuer davantage de pouvoir par les « détenteurs du pouvoir ». Les barreaux situés au bas de l’échelle représentent la « non-participation », qui correspond à la « Manipulation » et la « Thérapie », conçues par ceux qui ont le pouvoir pour « éduquer » les citoyens. Viennent ensuite l’ « Information » et la « Consultation », dans laquelle les opinions des citoyens peuvent se faire entendre, mais ne sont pas nécessairement suivies d’effets par les détenteurs du pouvoir. Au cinquième échelon, « Réassurance », quelques citoyens triés sur le volet sont par exemple invités à siéger à un conseil.

Cependant, leur voix reste faible et peut facilement être négligée. Arnstein considérait tous ces échelons comme « symboliques », car ceux qui détiennent le pouvoir conservent les droits de prise de décision. Il faut atteindre les barreaux supérieurs suivants, « Partenariat », « Délégation de pouvoir » et « Contrôle citoyen» pour que les citoyens acquièrent progressivement plus de pouvoir et d’influence réels. 
Un trait commun ressort de l’analyse des nombreux documents sur le thème de l’engagement, à savoir que l’engagement véritable est un processus continu, plutôt qu’un événement ponctuel. L’engagement implique un changement d’attitude au sein de l’organisation, en particulier sur les questions de pouvoir dans les relations avec les usagers. Idéalement, l’engagement doit faire partie intégrante du travail sur des projets, du début à la fin.
Les formes de l’engagement
L’essentiel de l’engagement de la communauté consiste à influencer des décisions, plutôt qu’à déterminer des décisions et des actions. Le plus souvent, l’engagement est représenté par l’envoi de lettres d’informations (ce qui constitue le niveau inférieur : l’information) et de formulaires pour recueillir l’avis des utilisateurs (la consultation). Les activités d’informations peuvent prendre d’autres formes comme la publicité, les réunions de la communauté et la tenue de stands lors d’événements. La consultation de l’engagement peut aussi s’effectuer à travers des groupes de discussion, des panels d’utilisateurs, des sondages d’opinion, des enquêtes, des forums (qui demandent un retour d’avis plutôt que la prise de décision) et des boîtes à idées. 
Toutefois, l’engagement peut aussi signifier participer plus activement à la prise de décision, notamment en faisant participer des membres de sa communauté à des conseils d’administration, des forums et des événements locaux, des ateliers et des groupes d’action, ainsi qu’à la nomination de comités. Un autre niveau de participation consiste à avoir des membres de la communauté engagés dans la prestation de services en tant que conseillers, enquêteurs et clients mystères. 

Aider les individus à s’engager
Afin de permettre aux personnes âgées déficientes visuelles de s’engager et de réaliser l’objectif du projet VISAL, il est nécessaire de comprendre les enjeux et les obstacles qui jalonnent leur parcours. Pour les mettre en lumière, le projet VISAL s’appuie sur la Classification internationale du Fonctionnement (CIF)
 et la théorie de la motivation du Dr J.W. Atkinson
.
La théorie CIF s’appuie sur les possibilités de participation fondées sur l’état de santé d’une personne, et dresse une classification du fonctionnement, du handicap et de la santé. Ces classifications établies au niveau international forment une série de concepts qui permettent de décrire le fonctionnement humain et les problèmes qui peuvent l’affecter et agir dessus.
Le tableau ci-dessous offre un aperçu du concept CIF
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État de santé : affection, maladie. Une maladie ou une affection identifie le trouble au niveau anatomique ou organique. Le trouble entraîne une réduction de la fonction de l’organe.
Activités et participation : les personnes ont besoin en permanence d’une ou plusieurs activités pour prendre part à la vie quotidienne. L’élément est constitué de neuf domaines de la vie.
Les neuf domaines de la vie : 1. Apprendre et mettre en pratique ses connaissances ; 2. Tâches générales ; 3. Communication ; 4. Mobilité ; 5. Vie domestique ; 6. Prendre soin de soi ; 7. Interactions et relations interpersonnelles ; 8. Principaux domaines de la vie ; 9. Vie communautaire, sociale et civique.
Facteurs personnels : les facteurs de la situation individuelle d’une personne qui agissent sur son fonctionnement actuel (incluant le niveau d’éducation, la personnalité, les prédispositions et la santé).
Facteurs externes : les facteurs environnementaux actuels qui ne dépendent pas de la personne, mais agissent sur son mode de fonctionnement.
Cette théorie peut être développée plus avant en s’appuyant sur la formule du Dr J.W. Atkinson sur la motivation individuelle, qui met l’accent sur ​​les équilibres nécessaires à une participation active dans la société. 
M
 = P(UI+) x W

K

M représente la motivation pour l’activité, déterminée par de multiples facteurs.
P (Ui +) est la perception ou l’évaluation (subjective) par la personne d’un résultat favorable de l’activité.
W est la valeur que l’action peut avoir pour la personne si elle suppose que les objectifs peuvent être atteints.
K représente les coûts ou les obstacles que la personne pense devoir subir. 
D’après ce modèle, la motivation augmente lorsque le numérateur (= P (Ui) x W) est au maximum et que le dénominateur (K) est réduit au minimum.

À travers la formation offerte aux personnes âgées déficientes visuelles, le projet VISAL cherche à maximiser la motivation, et grâce à la coopération avec les participants, à optimiser la perception et la valeur, tout en réduisant les obstacles au minimum.
L’apprenant au centre du processus 

Le programme VISAL est centré sur l’apprenant adulte âgé.

En plaçant l’apprenant âgé au centre du programme, nous agissons sur les cercles d’influence à partir du centre, en progressant jusqu’à la famille proche et les amis, et au-delà, sur la société au sens large. Cette approche centrée permet à l’individu de développer sa motivation tranquillement et à son propre rythme, en démêlant les obstacles et en identifiant les possibilités de s’investir dans un cadre pertinent et réalisable. 
1 = apprenant âgé
2 = amis et famille
3 = prestataires de services (reçus directement et universels) 

4 = vie politique locale et nationale
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Utilisation du guide
Ce guide a été conçu pour proposer un parcours destiné à aider les personnes âgées ayant une perte de la vue à commencer ou continuer à participer à des activités sociales, civiques et culturelles. 

Le déroulement du programme permet aux participants de partager des connaissances, des expériences et des émotions, de remettre en question les suppositions de chacun et de bâtir les siennes, ainsi qu’une confiance mutuelle. C’est un processus puissant car il place les participants au centre. Il influe également sur votre manière de travailler avec le groupe, en tant que coordinateur ou facilitateur du projet.
Le chapitre « Coordination du projet » a été conçu pour aider le coordinateur du projet, chargé de recruter les membres du groupe, à définir les attentes des personnes concernées, trouver un lieu adapté pour organiser les sessions et fournir un point de contact pour le facilitateur en dehors du programme.
Le chapitre « Faciliter les sessions » a été rédigé dans l’optique du facilitateur (qui animera les sept sessions). Les plans de sessions constituent un guide pour vos contenus et seront complétés par tous les documents ou matériaux supplémentaires dont vous avez besoin. 
Les plans de sessions ne sont pas figés, et vous pouvez bien sûr vous en écarter brièvement si un point de discussion intéressant est soulevé, ou si un participant apporte une contribution particulièrement utile, qui mérite d’être poursuivie. Gardez cependant à l’esprit que la session est jalonnée de certains buts précis, qui doivent être traités d’ici la fin du temps imparti.

Les sessions qui composent le programme sont axées sur un certain nombre de thèmes. Dans chacune, le rôle du facilitateur est de favoriser un processus de partage et de découverte des connaissances. L’objectif central est de recueillir les connaissances et l’avis des participants, et de développer au sein du groupe la confiance liée à l’engagement civique. Le guide contient également quelques conseils utiles sur la gestion de la dynamique de groupe.
MÉTHODOLOGIE
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Objectifs du programme
Les principaux objectifs du programme sont les suivants :
1. Apporter une expérience pour accroître la motivation des personnes à étendre leur influence
2. Comprendre, réduire et accepter les obstacles à la participation

3. Fournir une expérience positive
Plus concrètement, le programme vise à :
· Augmenter les aptitudes et les compétences des participants au programme
· Renforcer l’attractivité et l’accès à la formation des adultes pour les personnes âgées aveugles et malvoyantes et stimuler leur motivation à se former davantage
· Valoriser l’expérience des personnes âgées aveugles et malvoyantes
· Accroître la participation des personnes âgées déficientes visuelles au sein des organisations non gouvernementales, en particulier celles qui répondent aux besoins de la déficience visuelle et des communautés vieillissantes
· Lutter contre l’isolement des personnes âgées aveugles et malvoyantes.
Déroulement du programme
Le programme a été conçu comme un parcours. Chaque session alimente la suivante pour assurer la continuité. De plus, des projets à faire à la maison sont fixés à la fin de chaque session pour encourager les participants à mettre en pratique ce qu’ils ont appris en dehors du programme. 

Chaque session dure 2 heures et demie, et pour favoriser la conversation tout en conservant une atmosphère intime, la taille suggérée pour le groupe doit être de huit à douze personnes âgées. Les sessions peuvent se dérouler une fois par semaine ou sur une période plus courte, selon ce qui convient à votre organisation et au groupe.
Les thèmes des sessions sont les suivants :

	Session 1
	Apprendre à vous connaître

	Session 2 
	Mes cercles d’influence 

	Session 3
	Choix dans le cercle proche

	Session 4
	Travailler ensemble 

	Session 5
	Influencer les professionnels et les prestataires de services

	Session 6
	Décideurs et influence

	Session 7
	Réfléchir, évaluer et faire avancer les choses


Les plans de sessions qui couvrent les sept étapes sont disponibles dans la deuxième partie de ce guide.
Les sept sessions peuvent se dérouler au même endroit. Le guide contient également une check-list pour vous aider à choisir un lieu adapté. 

Le programme comprend également trois étapes de contrôle pour vous permettre de suivre les progrès des participants. Celles-ci sont prévues au début de la première session, à la fin de la septième session, puis trois mois après la clôture du programme. Les questionnaires contenus dans ce guide se rapportent aux étapes de suivi correspondantes. Ces trois étapes ont été conçues afin d’évaluer le programme sur les points suivants :
· la confiance des participants

· le bien-être des participants 

· l’engagement civique des participants 
COORDINATION DU PROJET
Le chapitre « Coordination du projet » a été conçu pour aider le 
COORDINATEUR DU PROJET
dont le rôle est de recruter les membres du groupe, définir les attentes des personnes concernées, trouver un lieu adapté pour organiser les sessions et fournir un point de contact pour le facilitateur en dehors du programme.
[image: image7.png]v 4





Recruter les participants
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La sélection des participants doit s’appuyer sur leurs compétences, leurs capacités et leurs motivations. Pour évaluer celles-ci, il est conseillé de prévoir une première rencontre avec chaque participant (vous trouverez des précisions dans la section suivante de ce guide), mais avant de les rencontrer, vous devez d’abord constituer un groupe. 

La théorie et l’expérience de la dynamique du groupe indiquent que le nombre idéal de participants aux activités de formation, et plus particulièrement pour l’échange de connaissances et de compétences, est de douze personnes, ou est compris dans tous les cas entre dix et seize personnes. Le programme VISAL préconise un groupe de huit à douze personnes âgées, pour favoriser la conversation tout en conservant une atmosphère intime.

Pour constituer votre groupe, vous devez d’abord savoir où trouver les participants et concevoir une publicité qui attire l’attention des participants potentiels sur votre programme. L’Annexe 1 contient une liste de canaux de recrutement qui pourront vous aider à démarrer votre recherche. 

Vous pouvez promouvoir le programme de différentes façons :

· Collaborez avec d’autres organismes de votre région : à travers les réseaux, identifiez les organismes de votre région engagés auprès des personnes âgées ou ayant une perte de la vue. Les associations pourront souvent vous indiquer les personnes qui pourraient, selon elles, profiter du programme. Ces organismes incluent notamment : des ONG, des groupes de communautés, des maisons de retraites et foyers, ainsi que des prestataires de santé locaux. 
· Contactez directement les personnes qui pourraient vouloir participer : ne sous-estimez pas l’effet d’une interrogation directe. Chez les personnes âgées, c’est souvent la première raison qui les incite à s’engager dans une activité. Passez des appels téléphoniques et envoyez des lettres ou des e-mails personnalisés aux personnes susceptibles de vouloir participer au programme, en leur expliquant les avantages qu’elles pourront en retirer. 

· Diffusez une annonce : utilisez les médias et les panneaux d’affichage locaux pour installer des affiches et des brochures expliquant le programme et les modalités de participation. Affichez l’information dans des lieux fréquentés par les personnes âgées déficientes visuelles, leurs familles et/ou les soignants, par exemple dans les centres de santé, les salles de rencontre de communautés et les bibliothèques. Vous trouverez un exemple d’annonce dans l’Annexe 2.
· Sortez et discutez avec les gens : allez parler du programme aux groupes de communautés et aux associations locales. L’explication en face à face incite souvent les gens à s’engager et à faire connaître le programme à leurs parents et amis.
Vous trouverez des conseils complémentaires sur le recrutement des participants âgés déficients visuels dans l’Annexe 1.
Premier contact avec chaque participant
Le programme a été conçu pour les personnes âgées qui ont une perte de la vue acquise. Il offre aux participants la possibilité de développer leurs propres stratégies et schémas personnels pour gérer leur perte de la vue et la poursuite de leur engagement civique. Chaque participant se présentera à différents stades de son « parcours » personnel et réagira à sa manière aux différentes sessions qui composent le programme.
Ce programme constituera souvent la toute première occasion pour les participants de parler de leur perte de la vue avec des personnes autres que leur famille, et d’exprimer les émotions complexes associées à cet état. Il est même possible que ce soit la première fois qu’un participant puisse se sentir « normal », reconnaisse les défis qui l’attendent, et admette qu’il ou elle peut gérer sa perte de vision tout en continuant à participer activement à la vie de la communauté. Il est donc essentiel que la personne âgée ait la garantie que le programme offre un cadre sûr, fondé sur des principes de respect et d’égalité.
Comme le programme est très intensif, vous devez inviter chaque personne âgée à s’engager sur les principes ci-dessous. En se mettant d’accord pour travailler sur cette base, vous avez l’assurance que tous sont conscients des attentes du programme et que l’ensemble du groupe est sur la même longueur d’onde.
· Être intéressé(e) et motivé(e) par l’apprentissage de nouvelles aptitudes à la vie quotidienne ;
· S’engager à faire partie d’un groupe diversifié et être prêt(e) à travailler dans un environnement d’apprentissage ouvert et inclusif ;
· Être capable de s’engager à participer à 7 sessions d’apprentissage d’une durée minimum de 2 heures et demie* chacune ;
· S’engager à mettre en pratique les acquis de l’apprentissage dans sa vie quotidienne et à effectuer de petits « devoirs à la maison » entre les sessions ;
· Être prêt(e) à compléter une évaluation sur son expérience de participation aux sessions d’ateliers ; 

· Être prêt(e) à effectuer une évaluation de suivi 3 mois après la fin des ateliers. 

Avant le début du programme, chaque personne âgée devra remplir une lettre de bienvenue (en gros caractères ou en braille, sur demande) et un questionnaire. Ceux-ci pourront être retournés par courrier postal ou électronique, ou complétés par téléphone. Une copie des documents dûment remplis doit ensuite être remise au facilitateur, afin qu’il dispose d’informations de base pertinentes sur les futurs participants.
Il faut également fixer la date de la première rencontre entre la personne âgée et le facilitateur. Ils pourront ainsi discuter plus précisément des éventuels problèmes de santé ou de confiance de la personne, susceptibles d’affecter sa participation.
Vous trouverez un exemple de lettre de bienvenue dans l’Annexe 3, ainsi qu’un questionnaire préalable au programme dans l’Annexe 4.
*Rappelez-vous que vous allez travailler avec un groupe de personnes âgées, susceptibles d’avoir d’autres problèmes de santé, ainsi que des rendez-vous médicaux qui risquent de limiter leur présence. Ce facteur étant inévitable lorsque l’on travaille avec des personnes âgées, essayez de les soutenir et de les encourager à participer à un maximum de sessions. 

Choisir un lieu

[image: image9]
Vous optimiserez les chances de succès de votre programme s’il se déroule dans un cadre adapté. Rappelez-vous que l’objectif est d’aider les participants à se détendre, se sentir à l’aise et valorisés. D’après notre expérience, les participants réagissent bien dans un cadre qui favorise ce ressenti. Un lieu adapté les mettra à l’aise et contribuera à favoriser l’entraide entre les membres et l’esprit de communauté au sein du groupe.
Différents facteurs entrent en compte dans le choix du lieu, c’est pourquoi la décision finale sera toujours un compromis. Bien sûr, votre décision sera guidée par des considérations financières et pratiques, mais il est essentiel d’évaluer l’effet possible du lieu sur les participants. Par exemple, une salle paroissiale pleine de courants d’air, avec des éclairages fluorescents et des sièges en plastique n’offrira vraisemblablement pas un cadre des plus confortables pour accueillir un groupe qui va rester assis une bonne partie de la journée. D’un autre côté, un lieu très élégant ou un site d’entreprise risquent de rappeler trop fortement l’atmosphère d’un bureau ou d’un environnement de travail.
Choisissez de préférence un lieu calme ou une salle de réunion dans un bâtiment. Cela favorisa le sentiment d’intimité et limitera les distractions. L’agencement de la salle est également important. La meilleure disposition consiste à placer les sièges en cercle ou en « fer à cheval » pour créer une atmosphère informelle et ouverte. Des tables basses avec des verres d’eau pourront être installées au centre du cercle, mais cela peut gêner certaines personnes qui auront peur de les heurter. Si de petites tables basses sont disponibles, demandez aux participants s’ils souhaitent qu’on les installe, ou s’ils préfèrent qu’on les déplace.
Tenez compte des considérations suivantes pour choisir le lieu du programme.
Emplacement
À quelle distance le lieu est-il situé par rapport aux réseaux de transports tels que les gares routière et ferroviaire ou les itinéraires des bus ?
L’environnement extérieur peut poser des difficultés aux personnes qui ont une perte de la vue.
Assurez-vous que tous les services de transport que vous proposez conduiront les gens de leur porte jusqu’à celle du prestataire où un guide les accompagnera, puis au retour jusqu’à chez eux.

Ne fixez pas de lieux de dépose ou de ramassage afin de ne pas exclure les personnes atteintes d’une perte de la vue, qui risquent de ne pas pouvoir s’orienter depuis ou vers ces points de transports. Il est indispensable qu’un guide les raccompagne jusqu’à chez elles.
Si vous devez vous rendre dans un autre endroit avec le groupe, renseignez-vous auprès de ce lieu externe avant la date de sortie prévue pour discuter de l’accessibilité. Idéalement, visitez-le avant l’événement pour évaluer les dangers et problèmes potentiels qui pourraient affecter votre groupe de personnes âgées déficientes visuelles.
Parking

Le lieu possède-t-il son propre parking ou y a-t-il un parking disponible à proximité ? Dans les deux cas, le stationnement est-il gratuit ou payant ?
Facilité à se déplacer
La vision contribue directement à la stabilisation de l’équilibre. Combinés à d’autres problèmes de mobilité liés au vieillissement, les problèmes de vue peuvent prédisposer une personne aux chutes et l’exposent aussi à des dangers chez elle et à l’extérieur, tels que les marches, les bordures et les trottoirs irréguliers. En montant un escalier, il y a aussi le risque de mal poser son pied sur la marche, à cause d’une perception réduite de la profondeur.

L’entrée principale du bâtiment est-elle équipée de portes automatiques ? À l’intérieur, les halls et les couloirs sont-ils suffisamment larges pour permettre à deux personnes de marcher confortablement côte à côte ? Dans les halls et les couloirs, les portes coupe-feu sont-elles maintenues ouvertes ?
Utilisateurs de fauteuil roulant
Y a-t-il un accès de plain-pied ? Toutes les installations doivent disposer d’un accès de plain-pied (salle de réunion, toilettes, cafétéria et issues de secours). Le lieu doit être pourvu de toilettes accessibles et de bonne qualité. Celles-ci doivent se trouver au même étage que la salle de réunion et être équipées de barres d’appui et d’une sonnette d’urgence, le cas échéant. 
Chiens guides et d’assistance 

Le lieu dispose-t-il d’un espace où les chiens d’assistance peuvent se dépenser, tel qu’une pelouse ou une autre zone à l’écart de la circulation ?

Caractéristiques du bâtiment
Le bâtiment possède-t-il des caractéristiques qui pourraient aider les personnes aveugles ou malvoyantes ? Vérifiez la couleur et le contraste sur le bord des marches, entre les sols et les murs et entre les portes et les murs en particulier. Vérifiez les toilettes : sont-elles toutes blanches ou présentent-elles des couleurs et des contrastes qui font ressortir les caractéristiques ?
Les tapis sont-ils chargés de motifs ? Cela peut créer une confusion visuelle et rendre les obstacles, tels que les meubles, difficiles à repérer.
Les chaises et les tables contrastent-elles avec la couleur du sol ? Les sols durs sont-ils très brillants ? Cela peut provoquer une confusion visuelle et un éblouissement.
Y a-t-il une signalisation claire ? Les symboles, lettres et chiffres utilisés sont-ils en grand format et placés au niveau des yeux, et contrastent-ils avec le support d’affichage ? Les caractères en majuscules et minuscules sont préférables aux capitales d’imprimerie. 
Comment est l’éclairage ? Est-il à la fois naturel et artificiel ? Une lumière naturelle abondante peut être utile, mais vérifiez s’il y a des stores et des rideaux car l’éblouissement pourrait gêner certaines personnes. Est-ce que l’éclairage artificiel crée des flaques de lumière espacées par des ombres ? Cela peut entraîner des difficultés pour les personnes aveugles et malvoyantes.
Indications tactiles et sonores
Les ascenseurs sont-ils équipés d’annonces vocales et de boutons tactiles (en relief) ? Les escaliers sont-ils munis de surfaces tactiles rainurées en haut et en bas ? Tous les escaliers disposent-ils de rampes des deux côtés ? La signalétique comporte-t-elle des caractères tactiles (en relief) ?
La salle de réunion
Où est située la salle de réunion dans le bâtiment ? Est-elle proche de l’entrée principale/la réception ? Les toilettes et la cafétéria sont-elles à proximité ? S’agit-il d’une salle isolée ? Est-elle par exemple située au bout d’un couloir (ce qui limiterait le bruit lié au passage) ?
Quelle est la taille de la salle ? Évitez les espaces trop grands et d’une façon générale, faites preuve de prudence. Dans une salle exiguë, les participants auront du mal à se déplacer, ce qui risque d’augmenter leur anxiété. La salle doit avoir beaucoup d’espace pour accueillir les chaises, le matériel audio et les tables d’exposition.
Où les rafraîchissements seront-ils servis ? Si vous prévoyez de les faire servir directement dans la salle, un espace supplémentaire sera nécessaire. Rappelez-vous cependant que si le personnel du lieu doit rentrer dans la salle pour réapprovisionner les boissons, cela peut occasionner du bruit et distraire les participants durant la session. L’idéal est de faire servir les rafraîchissements dans une pièce voisine ou dans le hall d’accueil, à l’extérieur de la salle de réunion principale. De nombreux hôtels qui proposent des salles de réunions prévoient ce type d’installation.
En outre, si des chiens d’assistance sont également présents, prévoyez une gamelle d’eau dans la salle de réunion.
Éclairage
Quelle est la taille des fenêtres ? Une pièce très lumineuse peut être agréable, mais vérifiez son exposition. Par exemple, les fenêtres sont-elles orientées sud ? Sont-elles pourvues de stores et de rideaux pour limiter l’éblouissement ? Pensez à la disposition des sièges : du fait de l’aménagement de la salle, certains participants seront-ils installés directement face aux fenêtres ?
Le niveau et la qualité de l’éclairage artificiel est un élément crucial pour les personnes qui ont une perte de la vue. Quelle est l’efficacité de l’éclairage artificiel ? Est-il suffisamment flexible pour permettre de régler facilement les différents niveaux d’éclairage ? Si vous craignez que l’éclairage existant ne soit pas adapté, demandez sur place s’ils peuvent installer à l’extérieur de la salle des luminaires éclairant vers le haut.
Amélioration de l’audio 

La salle de réunion est-elle équipée d’un système de boucle d’induction ? Si ce n’est pas le cas, vous devrez peut-être en louer un, en supplément. Autrement, vous pourrez aussi louer un système de sonorisation. Il n’est pas rare que certains participants souffrent d’une perte d’audition, c’est pourquoi il est conseillé d’inclure la location de ce type d’équipement dans votre budget, si le lieu ne peut pas vous le fournir.

Ventilation

La ventilation est importante. Si la pièce est trop chauffée ou étouffante, certaines personnes risquent de somnoler. Est-il possible d’ouvrir les fenêtres ? La climatisation est-elle disponible ? Si oui, peut-on la régler depuis l’intérieur de la salle ? Conseil : allumez-la et écoutez si elle fait du bruit. Si elle est trop bruyante, les gens risquent de ne pas bien entendre lorsque le système est en marche.
Chaises
Les chaises sont-elles confortables ? Si les participants restent assis une bonne partie de la journée, il faut que les sièges soient confortables. Lorsque vous visitez un lieu potentiel, testez les chaises. La présence d’accoudoirs peut être utile, en particulier pour les personnes plus âgées et celles à mobilité réduite.
Personnel sur place, assistance et réactivité face aux besoins des clients
Évaluez le niveau de conscience du personnel sur les questions liées à la perte de la vue et au vieillissement. Demandez si les membres du personnel de la réception seraient capable de guider un délégué à son arrivée, jusqu’à la salle de réunion, et s’ils sauraient le faire correctement ?
En abordant ces différents besoins avec le personnel d’un lieu potentiel, vous pourrez évaluer leur compréhension et leur volonté de satisfaire vos attentes client. Cela peut être l’occasion d’initier rapidement le personnel sur place à la conscience visuelle, un point particulièrement important si vous avez des doutes quant à leur niveau actuel de connaissance ou de compréhension sur la question. 

Dans l’Annexe 5, vous trouverez une check-list spécialement conçue pour vous aider à trouver un lieu adapté. De plus, l’Annexe 6 contient un formulaire d’évaluation à faire remplir aux participants ou à discuter avec eux à la fin de leur première ou deuxième session pour vérifier ce qu’ils pensent du lieu.
Rédiger un communiqué de presse
Un communiqué de presse est une déclaration écrite à l’attention des médias. Il peut s’agir de médias nationaux, locaux ou spécialisés, (par exemple, une équipe de communication au sein d’une ONG). Un communiqué de presse est un outil de communication essentiel et peut servir à inspirer des articles dans un certain nombre de médias comme les journaux, les lettres d’informations, les blogs, etc.
Voici une liste d’éléments qui doivent figurer dans votre communiqué de presse. 

Rédigez le titre : celui-ci doit être bref, clair et direct pour synthétiser en une ligne le message clé de votre communiqué de presse.
Rédigez l’article : le communiqué de presse doit être écrit comme vous souhaitez qu’il apparaisse dans un article d’actualités. Les deux ou trois premières phrases doivent résumer le communiqué de presse, la suite du contenu doit le détailler. Misez sur la simplicité et la concision.
Communiquez en répondant aux 5 questions de base : qui, quoi, quand, où, pourquoi et comment, afin d’indiquer au lecteur tout ce qu’il doit savoir. 

De qui parle cet article ?

Quelle est la nouvelle ? Que souhaitez-vous dire aux gens ? 

Quand et où le programme/l’événement s’est-il déroulé ou va-t-il avoir lieu ? 

Pourquoi est-ce une nouvelle ? 

Comment cela se passe-t-il ? (bailleurs de fonds/partenaires/soutiens/bénévoles)

Essayez d’inclure un « appel à l’action » dans votre communiqué. Il s’agit d’une information sur ce que vous souhaitez que le public fasse avec la nouvelle que vous publiez. Voulez-vous par exemple que les gens se présentent à un événement que vous organisez ? Voulez-vous que les lecteurs consultent votre site Web pour en savoir plus sur le projet ? Si tel est le cas, pensez à ajouter les informations supplémentaires dont ils auront besoin pour agir.
Fournissez des informations de contact pour vous assurer que les lecteurs ou les journalistes qui souhaitent en savoir plus pourront prendre contact avec vous ou votre association. 

FACILITER LES SESSIONS

Le chapitre « faciliter les sessions » a été rédigé à l’attention du
FACILITATEUR
Les plans de sessions constituent un guide pour vos contenus et seront complétés par tous les documents ou matériaux supplémentaires dont vous avez besoin.
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Rencontrer les participants avant le programme
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Le programme a été conçu pour les personnes âgées qui vivent avec une perte de la vue acquise. Il offre aux participants la possibilité de développer leurs propres stratégies et schémas personnels pour gérer leur perte de la vue et la poursuite de leur engagement civique. Chaque participant se présentera à différents stades de son « parcours » personnel et réagira individuellement aux différentes sessions qui composent le programme.

À travers le programme, ce sera souvent la première fois que les participants auront l’occasion de parler de leur perte de la vue avec d’autres personnes que leur famille et d’exprimer les émotions complexes associées à cet état. Il est possible que ce soit la première fois qu’un participant puisse se sentir « normal », reconnaisse les défis qui l’attendent, et admette qu’il peut gérer sa perte de vision tout en continuant à participer activement à la vie de la communauté. Il est donc essentiel que la personne âgée soit assurée que le programme offre un cadre sûr, fondé sur les principes de respect et d’égalité.

Il est conseillé de rencontrer individuellement les participants avant le démarrage du programme. Le facilitateur peut ainsi échanger de façon ouverte et sincère avec chaque participant pour recueillir leurs attentes et leurs préoccupations. 

Cette première rencontre permettra aussi à la personne âgée de signaler tout autre problème de santé éventuel qui pourrait affecter sa participation. Les problèmes de santé supplémentaires associés à la perte de la vue sont particulièrement fréquents chez les personnes âgées. Ainsi, il n’est pas rare que des personnes qui sont également malentendants souffrent de problèmes de mobilité. Il est toujours utile de reconnaître avec le groupe que la perte de la vue n’est souvent pas le seul défi auquel les personnes sont confrontées dans leur vie quotidienne. En effet, plus de la moitié de toute la population des plus de 60 ans souffre d’une perte auditive, associée à la prévalence de la perte de la vue. Il existe une forte probabilité qu’un pourcentage élevé de personnes âgées subissent les deux.
Avant le démarrage du programme, le coordinateur du projet remettra à chaque participant une lettre de bienvenue et un questionnaire (exemples fournis en annexes 4 et 5). Lors de votre première rencontre, il peut être utile de revoir les questions et les principes soulevés dans ces documents.
À l’Annexe 7, vous trouverez une trame pour vous aider à planifier votre programme et à vérifier qu’il contient l’ensemble des bonnes pratiques élémentaires.
Constituer le groupe
En tant que facilitateur, vous travaillerez avec le groupe pendant les sept sessions. La rencontre individuelle avec les participants avant de commencer le programme vous permettra de cibler les besoins et de définir les attentes de chacun. Vous veillerez ainsi à ce que chaque individu, au moment de se réunir en groupe, ait accepté les principes du programme et soit prêt à travailler dans un environnement d’apprentissage ouvert et inclusif. 
La première session est souvent, tout naturellement, la plus éprouvante nerveusement pour les personnes âgées. Elle comprend généralement la rencontre avec les autres membres du groupe et le premier trajet pour se rendre sur les lieux. La session 1 de ce guide a été volontairement fixée pour aider les participants à commencer à se sentir à l’aise et faire partie d’un plus grand groupe. 

La session 1 expose le contenu à couvrir durant cette session, mais il est également intéressant de prendre le temps de réfléchir à l’atmosphère de la session. Comment pouvez-vous rendre le cadre encore plus accueillant ?
Accueillir les participants :

Prenez le temps d’accueillir chaque participant dès son arrivée. Vous serez sans doute la seule personne qu’ils connaitront dans la salle, et ils se sentiront rassurés d’être reçus par une voix amicale. En les accueillant, vous pouvez les présenter à un autre participant dans la salle. Vous pouvez les appeler par leur prénom pour rendre le programme plus informel. 
Mémoriser les noms :

Essayez d’apprendre la liste des noms avant le démarrage du programme. Si vous trouvez difficile d’associer des visages à des noms, demandez-leur à la réunion de bienvenue si vous pouvez prendre une photo, que vous accolerez ensuite au nom pour vous rafraîchir la mémoire avant le début de chaque session. 
Pour aider les membres du groupe à retenir le prénom des autres, il est utile de faire des étiquettes marquées à leur nom. Veillez à ce qu’ils soient écrits en gros caractères, de préférence en noir sur fond blanc pour que chacun puisse les voir. Pendant la première session, un temps de jeux en groupes est prévu pour aider les participants à se familiariser avec le prénom de chacun. 

Utiliser les sièges : 

En principe, les participants choisissent la place qui leur convient le mieux, par exemple près du facilitateur ou d’une fenêtre. Si vous souhaitez organiser la disposition des sièges, notamment pour faire en sorte que les personnes les moins sûres d’elles s’asseyent à côté de celles qui ont plus confiance en elles, gardez à l’esprit tous les autres besoins de personnes plus âgées, tel qu’un espace suffisant pour pouvoir se déplacer sans difficulté.

Durant la session, il se peut que vous encouragiez les participants à se lever pour aller parler à de nouvelles personnes. Dans ce cas, rappelez-vous qu’ils auront peut-être besoin de s’asseoir sur un autre siège, et qu’il sera éventuellement plus simple de permettre aux moins mobiles d’entre eux de rester assis à leur place initiale.
Adhérer à un code de conduite :
Comme nous le verrons dans la première session, il est recommandé de demander aux participants d’adhérer à un code de conduite. Le code de conduite permet aux membres du groupe d’échanger sur la façon dont ils souhaitent que chaque participant se conduise envers les autres durant les sept sessions. Le code de conduite sera défini en groupe pendant la session 1. De cette manière, chaque personne s’impliquera dans le processus. Demander à chacun de s’engager verbalement ou en levant la main à respecter le code de conduite favorise la maîtrise de soi. Le code est un outil utile auquel se référer si l’un des membres du groupe estime qu’une autre personne s’est conduite de façon inappropriée. 

Exemples de codes :

· Être respectueux(se)
· Écouter les autres 

· Ne pas avoir peur d’essayer
· Chacun a droit à sa propre opinion

· Venir à l’heure aux sessions

· Éteindre son téléphone mobile
Guider une personne ayant une perte de la vue
La perte de la vue est vécue différemment par chaque individu, et certains auront plus besoin que d’autres d’être aidés. Cela n’est pas nécessairement lié à la quantité de vision perdue. Voici les meilleurs conseils pour guider une personne qui en a besoin.

· Demandez-lui toujours comment elle souhaite être guidée. Ne partez pas du principe que vous le savez.
· N’attrapez pas le bras de la personne. Laissez-la prendre le vôtre au niveau du coude et gardez votre bras contre vous.

· Pendant que vous marchez, continuez à parler à la personne et dites-lui où vous allez et ce à quoi elle doit faire attention (par exemple, avant de monter et de descendre des marches).
· Regardez toujours en arrière lorsque vous franchissez une porte pour vérifier que la personne est bien placée et ne risque pas de se faire mal.

· Si la personne veut s’asseoir, laissez-la s’installer toute seule dans la chaise et lui donnant des indications verbales si vous voyez qu’elle risque de rater l’assise. Ne la poussez pas et ne la tirez pas dans le siège, car cela peut être très pénible.

· Informez toujours la personne lorsque vous la quittez, et ne laissez jamais quelqu’un seul au milieu d’une pièce.

Gérer les personnalités au sein d’un groupe
Les membres d’un groupe possèdent des personnalités et des expériences très diverses. Certains peuvent n’avoir encore jamais participé à un groupe de discussion de ce genre, tandis que d’autres se sentiront très à l’aise dans ce type d’environnement. Lorsque les participants apprennent à se connaître, ils peuvent se lier entre eux et se soutenir mutuellement. Vous devrez cependant gérer consciencieusement le groupe durant toute la session. En vous considérant comme le président de la discussion, vous vous sentirez plus à l’aise pour diriger les membres du groupe.
Si vous avez conscience de certaines attitudes difficiles que des membres du groupe peuvent adopter, vous saurez y répondre de façon appropriée. Voici quelques techniques pour faire face aux différentes situations qui peuvent se présenter.
1. La personne qui ne participe pas 

Il s’agit d’un membre du groupe qui ne participe pas à la discussion et ne semble pas s’investir auprès des autres membres.
Les membres du groupe ont le droit de ne pas participer, mais ne valorisez pas ce type d’attitude en accordant du temps ou une attention particulière à cette personne car le reste du groupe pourrait en souffrir. Ne lui adressez pas de reproche et n’essayez pas non plus de la contraindre à participer. Certains personnes sont timides et réservées et peuvent avoir du mal avec les discussions de groupe. Cependant, renforcez-la positivement si elle s’exprime dans le groupe : « Je suis ravi(e) que vous posiez cette question... merci pour votre remarque. » Les gens ont souvent besoin d’encouragements.
De nombreuses raisons peuvent expliquer qu’une personne semble ne pas vouloir participer. Cela peut être dû à la façon dont elle se sent ce jour-là, à quelque chose qui occupe son esprit, ou à ses sentiments vis-à-vis des autres membres du groupe. Si vous êtes préoccupé(e) à cause d’une personne qui ne participe pas, demandez au responsable du programme de s’entretenir avec elle durant la prochaine pause pour savoir ce qui la freine. 
2. La personne bavarde
Il s’agit d’un membre du groupe naturellement bavard et qui a tendance à dominer la discussion, peut-être en répondant le premier aux questions ou en faisant à plusieurs reprises des suggestions.
Maîtriser une personne bavarde peut s’avérer difficile, en particulier car il n’est généralement pas possible de la freiner en se servant d’indices visuels ou du langage corporel. Vous pouvez inviter directement un autre membre du groupe à répondre à une question que vous posez à l’ensemble des membres afin d’empêcher la personne bavarde de monopoliser la réponse. Une fois que celle-ci a eu le temps nécessaire pour s’exprimer, vous pouvez dire : « Jean, merci pour cette contribution, peut-on poursuivre pour écouter ce qu’en pensent les autres ? », ou bien : « Vous avez d’excellentes solutions, Jean ! Qui d’autre a des idées sur la question ? » Vous indiquerez ainsi clairement que c’est vous (et non Jean) qui maîtrisez le cours de la discussion. 
Si la personne bavarde fait des commentaires ou entraîne d’autres membres du groupe dans une discussion qui n’a rien à voir avec le sujet, vous pouvez leur demander de rester concentrés sur le thème de la session : « Jean, peut-on garder cette anecdote pour la pause-café ? Il faut qu’on traite la suite des questions que j’ai ici. »
3. La personne qui sait tout
Il s’agit d’un membre du groupe qui sait (ou croit savoir) beaucoup de choses sur les thèmes abordés et veut livrer ses idées et ses connaissances au groupe.
Répondez chaleureusement à ses contributions, mais déplacez la discussion vers d’autres membres du groupe. Vous pouvez dire : « Voilà ce qu’en pense Frank, mais quel est l’avis du reste d’entre vous ? » Ou bien : « Martine a vécu cette expérience particulière avec les services sociaux. Qu’en est-il des autres ? » Si la personne qui sait tout commence à dominer le groupe, vous pouvez lui proposer une discussion en tête-à-tête à la prochaine pause. Dites-lui alors très clairement que vous voulez que d’autres puissent prendre la parole : « J’aimerais aussi entendre d’autres personnes sur ce point avant qu’on termine cette session ».
4. La personne en colère ou qui argumente
Il s’agit d’un membre du groupe qui exprime son état émotionnel en manifestant de la colère ou en argumentant avec le groupe et/ou le facilitateur.
Ne vous fâchez pas et ne vous disputez pas avec lui. Reconnaissez ses objections de façon dépassionnée et soulignez le fait que s’il se sent mécontent sur tel sujet, le ressenti des autres participants peut être différent, et qu’il n’y a pas de bonne ou de mauvaise réponse.
Si la personne qui polémique fait des suggestions inappropriées ou inutiles pour le groupe, reconnaissez poliment ce qu’elle dit, mais poursuivez la discussion et citez d’autres sources d’informations factuelles. Ne laissez pas la personne en colère critiquer ou attaquer verbalement d’autres membres du groupe. Indiquez clairement que les opinions les plus diverses ont le droit de s’exprimer, mais que les agressions verbales ou les jugements sur les personnes ou leurs convictions ne sont pas tolérés.
Comme avec tous les membres du groupe, gardez-vous de toute supposition ou stéréotype à l’égard de quiconque. Respectez et soyez attentif(ve) aux différences d’orientations culturelles, sexuelles, politiques et religieuses de chacun.
5. La personne qui objecte
Il s’agit d’un membre du groupe qui adhère au principe d’une idée émise par les participants ou le facilitateur, mais répète sans cesse qu’elle ne fonctionnera pas pour lui.
Ne vous laissez pas entraîner dans une discussion avec cette personne pour savoir pourquoi elle ne pourrait pas mettre en œuvre les solutions proposées, et ne laissez pas non plus le groupe se faire entraîner dans cette voie. Ce type de personne peut prendre beaucoup de temps et d’énergie au groupe. Si quelqu’un trouve qu’il est très difficile de s’adapter à la perte de la vue, il peut adopter une approche négative et avoir besoin d’un échange plus personnel en tête à tête, ou de plus de temps pour réfléchir à ce qui a été dit avant de pouvoir juger de la valeur de l’information qu’il reçoit au sein du groupe. Vous devrez peut-être faire avancer la discussion de manière ferme : « Michel, vous avez peut-être du mal à imaginer que cela puisse fonctionner pour vous, mais écoutons ce qu’en pensent les autres... Jean, s’agit-il d’une chose que vous pourriez tenter ? »
6. La personne qui s’ennuie ou somnole
Il s’agit d’un membre dont le désengagement vis-à-vis du groupe semble plutôt dû à l’ennui ou à la fatigue qu’à la timidité ou la réserve.

Il y a peu de chances que vous puissiez faire changer son attitude avec le contenu de vos propos dans le groupe. Demandez au coordinateur du programme de s’entretenir avec elle pendant la pause pour savoir ce qu’elle pense du programme et quel est son ressenti vis-à-vis des sujets et de la discussion.
Si la personne s’endort vraiment pendant la session, ne le prenez pas personnellement. Les gens trouvent très fatigante la concentration requise dans ce type de programmes intensifs. Ils peuvent souffrir d’autres problèmes de santé et mal dormir la nuit. S’ils ont un compagnon avec eux, celui-ci pourra généralement confirmer que la personne va bien. Si cela vous préoccupe, vous pouvez la réveiller doucement en lui touchant le haut du bras à la prochaine pause prévue. N’ayez pas peur de la ramener dans le groupe.
De façon générale, rappelez-vous que le programme n’est pas une opération destinée à « réparer » les personnes dont l’attitude vous semble difficile, mais vous pouvez gérer les comportements délicats en faisant preuve de vigilance et en gardant constamment à l’esprit les besoins de l’ensemble du groupe durant votre session.
ÉVALUER LE PROGRAMME
[image: image12.png]v 4





Évaluation 

Il y a deux options à prendre en compte pour évaluer vos sessions VISAL.

Dans l’Annexe 8, vous trouverez un formulaire permettant d’évaluer l’ensemble du programme VISAL que vous avez mené et de recueillir un retour d’expérience de vos participants. Ce formulaire vous fournira des informations de base sur l’âge et le sexe des participants, ainsi qu’un classement de leur expérience de participation. Il contient aussi des zones de commentaires pour recueillir des suggestions sur les points à améliorer. 
Nous souhaitons néanmoins vous proposer un processus d’évaluation plus intensif, qui analyse la progression de la personne sur le plan du bien-être et de l’engagement, à la suite de sa participation. Vous pourrez télécharger d’autres formulaires dans la rubrique « Resources » du site VISAL sur www.visal-project.eu. Ces documents permettent de recueillir systématiquement les données au début de la participation, à la fin, puis 3 mois après, et offrent une méthodologie de recherche validée.
PLANS DE SESSIONS
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Bienvenue dans les plans de sessions
Cette section du guide VISAL contient des modèles pour mener les 7 sessions du programme VISAL. 

Les éléments clés des sessions sont les objectifs. Ils sont clairement énoncés au début de chaque session pour vous indiquer le but des tâches et des activités définies. Le programme est conçu pour être flexible et vous pouvez adapter la tâche d’apprentissage et la durée prévue en fonction de vos connaissances et expériences de la gestion des sessions de formation avec des personnes âgées déficientes visuelles.
Les exercices présentés dans chaque session ont déjà été mis en œuvre durant la phase pilote de développement du programme VISAL. Vous pouvez néanmoins les remplacer par d’autres exercices déjà testés par vos soins ou qui présentent un lien culturel intéressant avec les participants de votre groupe.

Les partenaires du programme VISAL ont réuni un certain nombre d’exercices, en plus de ceux proposés ici. Vous trouverez un choix plus vaste sur le site www.visal-project.eu. N’hésitez pas également à partager vos propres exercices afin qu’ils profitent à d’autres.
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SESSION UN - Apprendre à vous connaître
	Objectifs de la session

	· Me comprendre en tant qu’individu
· Écouter les autres
· Si j’écoute les autres, ils m’écouteront


	Plan de session


	Durée
	Activité 
	Notes 

	10 minutes
	Accueil et introduction

Accueillez les participants à la session un. Présentez-vous à nouveau au groupe et expliquez votre rôle en tant que facilitateur.

Présentez tout autre membre du personnel qui se trouve dans la salle. Présentez également les principaux objectifs du programme.
	

	30 minutes
	Établir une base commune
Demandez à chaque participant de se tourner vers la personne la plus proche de lui et de se présenter en lui donnant son nom, de lui raconter un fait intéressant sur lui-même, puis d’essayer de trouver trois points communs entre eux (autres que la perte de la vue et l’âge). Laissez 20 minutes à chaque binôme pour cet exercice.

Pour obtenir un retour, demandez à l’un des binômes de présenter l’autre personne en indiquant son nom et le fait intéressant. Une fois qu’elles se sont présentées mutuellement au groupe, demandez à l’une des deux de raconter les trois points qu’elles ont en commun.
Le but de cette activité est d’aider les participants à connaître leurs noms, en savoir plus les uns sur les autres, et à commencer à établir une base commune.
	Il existe différentes méthodes pour faire connaissance. Par exemple, utiliser la méthode des objets

	10 minutes
	Vue d’ensemble du programme

Présentez brièvement au groupe les 6 sessions suivantes. Expliquez qu’il s’agit d’un programme continu et que les participants doivent donc s’efforcer d’assister à toutes les sessions. Présentez le concept des projets à la maison – le programme n’est pas conçu pour être utilisé seul, l’objectif clé étant de le mettre en pratique dans la vie quotidienne.
Confirmez la date, le lieu et l’heure des prochaines sessions. 

Invitez les participants à poser des questions. 
	

	15 minutes


	Travailler en groupe

Expliquez l’importance de travailler en groupe, par ex. le partage d’expériences/de connaissances, rappelez que l’union fait la force, etc. 
Rassurez les participants sur le fait que le groupe restera le même pendant l’ensemble des sept sessions. 

Expliquez-leur que le programme offre non seulement la possibilité d’acquérir des connaissances, mais aussi de se faire de bons amis. 

Passez une nouvelle fois en revue les principes auxquels chaque participant a souscrit avant d’assister au programme.

· Être intéressé(e) et motivé(e) par l’apprentissage de nouvelles aptitudes à la vie quotidienne ;
· S’engager à faire partie d’un groupe diversifié et être prêt(e) à travailler dans un environnement d’apprentissage ouvert et inclusif ;
· Pouvoir s’engager à participer à 7 sessions d’apprentissage d’une durée minimum de 2 heures et demie chacune ;
· S’engager à mettre en pratique les acquis de l’apprentissage dans sa vie quotidienne et effectuer de petits devoirs à la maison entre les sessions ;

· Être prêt(e) à compléter une évaluation sur son expérience de participation aux sessions d’ateliers ; 
· Être prêt(e) à effectuer une évaluation de suivi 3 mois après la fin de sessions. 
	

	15 minutes
	Pause-détente
	

	30 minutes
	Définir un code de conduite avec des exercices

Une partie du travail en groupe consiste à adhérer à un accord commun sur la façon dont vous-mêmes et les autres devez vous conduire et être traités. Le code de conduite s’avère utile à cet effet. Rappelez à nouveau que ce code de conduite doit être élaboré par les participants présents dans la salle et qu’ils ont la mainmise totale dessus.
Posez-leur la question : quel type de comportement vous mettrait mal à l’aise pendant le programme ?

Notez les réponses. Une fois que vous avez consigné tous les points négatifs, voyez si vous pouvez les intégrer aux thèmes communs, comme être écouté, respecté, etc.
À partir des thèmes communs, demandez au groupe de réfléchir à des moyens d’agir positivement pour faire en sorte que le programme offre à tous un environnement sûr. Ces déclarations positives peuvent être le point de départ de votre code de conduite. 

Exemples de codes adoptés précédemment :

· Être respectueux(se) 

· Écouter les autres 

· Ne pas avoir peur d’essayer
· Chacun a droit à sa propre opinion 

· Venir à l’heure aux sessions

· Éteindre son téléphone mobile

Une fois le code de conduite élaboré, insistez sur le fait que le groupe doit se l’approprier. Faites-le de façon visuelle ou sonore en demandant aux participants de lever la main ou de s’engager à respecter le code.

Rassurez le groupe sur le fait que le code s’appliquera à chaque session et que les facilitateurs comme les participants y adhéreront. 

Matériel nécessaire : paperboard, stylo
	Faites quelques exercices avec le code de conduite et donnez le bon exemple.

Retenir les noms
Écouter les autres

	10 minutes
	Ouvrir la discussion
Tandis que les membres du groupe commencent à travailler ensemble et à apprendre à se connaître, il se peut qu’ils aient d’autres questions. Prévoyez un peu de temps pour répondre aux éventuelles questions.
	

	15 minutes
	Questionnaire de base
Vous trouverez plus de détails sur ce point au chapitre Évaluer le programme et cela fait partie du processus d’évaluation facultatif. Si vous ne prévoyez pas d’utiliser ce processus, veuillez prolonger de 15 minutes les activités de votre groupe.
	

	5 minutes
	Projet rapide à faire à la maison et confirmer les informations concernant la prochaine session
	

	
	Terminer la session
Poème/histoire/objet présenté(e) par l’une des personnes dans la salle
	


	Projet à faire à la maison 

	Essayez de vous souvenir du nom et des informations de la personne que vous avez présentée en début de session. À la maison, pensez à écouter les autres.


SESSION DEUX - Mes cercles d’influence
	Objectif(s) de la session

	· Comprendre qui est important pour moi
· Connaître et expérimenter les possibilités d’avoir du lien
· Savoir qu’il est possible d’avoir du lien
· Le participant est capable de déterminer les types de relations qu’il voudrait ajouter dans sa vie


	Plan de session


	Durée
	Activité 
	Notes 

	5 minutes
	Accueil
Vous pouvez rappeler brièvement la structure des sessions discutées la dernière fois
· Bonnes nouvelles ;

· Bref rappel ;

· Discussion sur le travail à la maison ;
· Théorie ;

· Exercice(s) ;

· Nouvelle tâche à faire à la maison ;

· Poème
	

	10 minutes
	Les bonnes nouvelles
Chacun doit dire quelque chose de « bien » ou de « nouveau » à propos de la semaine passée. Au début de chaque leçon, nous invitons tous les membres du groupe à le faire. Tout événement agréable, quelle que soit son importance, mérite d’être raconté (exemples : j’ai reçu un e-mail de ma sœur ; dans un magasin, quelqu’un m’a aidé(e) à trouver un produit que je ne trouvais pas).
	

	10 minutes
	Réflexion sur les changements intervenus depuis la session précédente
Chaque participant est invité à parler de sa réaction à la suite de la dernière session. En quoi s’est-il investi par rapport au thème de la semaine passée, hormis pour effectuer le devoir à la maison ?
Avez-vous réussi à vous souvenir des noms et informations des autres membres du groupe ? 
	

	15 minutes
	Présentation des objectifs et du programme d’aujourd’hui
Introduction aux cercles d’influence
	

	40 minutes
	Sujet de discussion

Le facilitateur peut lire le texte au groupe avec clarté et d’une voix forte, et prête attention aux remarques des membres du groupe pour vérifier s’ils sont d’accord, se reconnaissent, etc.

Aujourd’hui, nous voulons faire le bilan de nos relations personnelles. Mais nous voulons d’abord parler de l’importance de l’appréciation ou l’estime de soi. Lorsque les gens deviennent malvoyants ou aveugles, leur estime de soi prend souvent un coup. Ils peuvent avoir l’impression de ne plus être considérés comme une personne à part entière. Les gens ont le sentiment qu’ils ne peuvent plus compter beaucoup pour les autres, qu’ils ne sont plus en mesure d’apporter une contribution utile et deviennent donc un fardeau. À travers ce programme, nous voulons vous encourager à porter un regard positif sur vous-même, à faire preuve de bienveillance envers vous-même, en prenant vos propres désirs au sérieux, en prenant soin de vous-même. Le fait que vous participez à ce programme est le signe que vous prenez soin de vous. Nous soutenons l’idée d’un « égoïsme sain » à cette étape de la vie. C’est essentiel en vieillissant. Cela signifie vivre consciemment, selon vos propres besoins et désirs, en utilisant bien votre énergie, en préservant vos propres limites.

Pourquoi l’estime de soi est-elle si importante ?

· Il est plus facile d’aborder quelqu’un pour établir le contact si l’on estime valoir la peine en tant qu’ami. Cela signifie être conscient(e) de ses propres qualités, oser les reconnaître.

· S’apprécier signifie prendre ses désirs et ses besoins au sérieux et agir pour les satisfaire.

· L’estime de soi signifie également être conscient(e) de ses propres limites ou freins au contact, et être prêt(e) à les nommer. Cela signifie pouvoir dire « non » quand vous ne voulez pas faire quelque chose avec quelqu’un, tous les jours ou toutes les semaines. Et pouvoir dire « oui » lorsque vous le souhaitez.

Il est possible d’imaginer nos relations sous la forme d’un convoi. Le mot « convoi » évoque un groupe de bateaux qui naviguent ensemble pour leur sécurité et assistance (ou un cortège de chameaux ou de camions qui traversent le désert). Nous pouvons imaginer nos relations comme une sorte de convoi de protection et d’entraide qui avance avec nous à travers notre cycle de vie. Il est possible de représenter un convoi sous la forme de trois cercles, avec soi au milieu. Le cercle intérieur contient les personnes les plus proches de nous. Elles sont si importantes que nous ne pouvons pas imaginer la vie sans elles. Les personnes qui appartiennent généralement au cercle intérieur sont par exemple le conjoint, les enfants, des membres particuliers de la famille, et le ou la meilleur(e) ami(e). Le cercle du milieu contient des personnes importantes, mais un peu moins proches. Il peut s’agir d’amis, d’autres membres de la famille, de voisins ou de collègues avec qui l’on entretient une relation plus personnelle. Le cercle extérieur contient des personnes moins proches et moins importantes que celles des deux autres cercles. Ce sont par exemple des membres de la famille, des voisins, des membres d’organisations, peut-être un médecin, un prêtre ou un autre représentant religieux. On peut aussi placer des gens en dehors des trois cercles : ni proches, ni importants, mais néanmoins présents dans notre vie. Ou bien importants, mais malheureusement loin pour le moment. Nous avons tous un convoi de relations qui traversent notre vie avec nous. Les gens peuvent changer de place dans le convoi, se rapprocher ou s’éloigner. Ils peuvent disparaître d’un convoi et revenir plus tard. À certains moments de la vie, un convoi peut être très rempli, alors qu’à d’autres, il sera plutôt vide. Le fait qu’un convoi soit chargé ou non ne dit rien sur la qualité des relations. Chaque cercle d’un convoi est important. L’importance et le rôle que jouent les personnes des trois cercles dans la vie de la figure centrale évoluent. Chaque individu possède plusieurs facettes et a des besoins différents dans ses relations. Il y a différentes possibilités de relations. Par exemple, nous pouvons aussi faire une distinction entre les divers types de soutien social :

· Le soutien social de tous les jours : celui que l’on reçoit dans la vie quotidienne courante et qui nous procure un sentiment général de sécurité ;

· Le soutien social pour traiter des problèmes : vous êtes réconforté(e), vous obtenez de l’aide et de bons conseils ;

· Le soutien pour l’estime de soi : on fait appel à vous pour obtenir du soutien, on vous fait confiance et on vous demande de l’aide et des conseils.
En remplissant un convoi, vous rendez visibles les relations présentes dans votre vie actuelle et la place qu’elles occupent. Cela vous permet de dresser un bilan, de voir ce que vous avez, et de vous rendre compte de ce qui vous manque en termes de relations. Cela peut être une confrontation pour vous. Il est important de comprendre que les convois sont dynamiques, qu’ils changent. Laisser les gens s’en aller fait partie de la vie et du vieillissement, autant que nous aimerions les garder près de nous. Le gain compense la perte. De nouvelles personnes peuvent rejoindre un convoi ou d’anciennes connaissances y revenir. Le convoi peut vous permettre de déterminer quels types de relations vous souhaitez ajouter dans votre vie.


	

	15 minutes 
	Pause-détente
	

	40 minutes 
	Exercice

Distribuez à chaque participant une copie de l’image avec les trois cercles (format A3). Pour les personnes déficientes visuelles, prévoyez de grandes feuilles de papier écrites avec d’épais marqueurs de couleur. Pour les personnes aveugles (et celles qui sont déficientes visuelles), une variante tactile est possible : trois cercles de taille différente, perceptibles au toucher, ainsi que de petits objets de couleurs différentes (par exemple, des pions) et/ou dotés de caractéristiques tactiles différentes. Le facilitateur recopie ensuite le résultat sur papier afin qu’il puisse servir ultérieurement.
Dessinez votre convoi sur la grande feuille de papier à votre disposition. Vous pouvez utiliser des couleurs pour indiquer les différents types de relations, par exemple, rouge pour les membres de la famille, bleu pour les amis, vert pour les voisins, orange pour les membres d’un club. Placez un X dans chaque cercle où vous aimeriez ajouter une nouvelle personne.
	

	10 minutes
	Clôture de la discussion et brève séance de devoirs
Discutez en groupe pour savoir comment s’est passé le remplissage du convoi et si certains ont fait des découvertes qu’ils souhaitent partager avec le groupe.
	

	5 minutes
	Terminer par un poème/une histoire/un objet présenté(e) par l’une des personnes dans la salle
Exemple :

Les vrais amis
Sont comme les étoiles
On ne les voit pas toujours,
Mais on sait qu’ils sont là.
	


	Projet à faire à la maison

	Faites un collage de votre convoi idéal en insistant sur les relations que vous souhaitez y ajouter. Vous pouvez utiliser vos propres photos ou des images découpées dans des magazines, ou encore des dessins pour représenter les relations que vous souhaitez ajouter à votre convoi (une personne avec qui marcher ou quelqu’un pour lire votre courrier ou vous aider avec l’administratif).


SESSION TROIS - Choix dans le cercle proche
	Objectif(s) de la session

	· Savoir que j’ai le choix
· Les effets positifs de pouvoir choisir ce que je veux
· Mes choix sont importants 


	Plan de session


	Durée
	Activité 
	Notes 

	5 minutes
	Accueil
	

	10 minutes
	Les bonnes nouvelles 
	

	10 minutes
	Réflexion sur les changements intervenus depuis la session précédente

S’appuyer sur l’importance d’écouter les autres
	

	15 minutes
	Présentation des objectifs et du programme d’aujourd’hui
	

	40 minutes
	Sujets de discussion

Pourquoi les choix sont-ils importants ?

Nous sommes tous différents et c’est la diversité qui rend le monde si vivant. Nous avons tous des choses que nous aimons ou n’aimons pas, des espoirs et des peurs, des valeurs et des priorités. Les choix que nous faisons nous aident à être ce que nous sommes, sans être forcés de suivre simplement les autres.
Pensez aux choix que vous faites chaque jour :

· Que manger ?
· Où aller ?
· Que faire ?
· Comment s’habiller ?
· Que lire/écouter/regarder à la télévision ?
En quoi ces choix ont-ils été restreints par le vieillissement et la perte de la vue ?

· Les repas sont préparés pour moi
· Impossible de sortir sans les autres
· Les activités sont limitées/nécessitent l’aide de tiers/ma vue m’empêche de les faire
· Les vêtements sont triés pour moi, difficile de choisir moi-même
· Le choix des lectures est limité, j’ignore ce qui est disponible
Terminez en vous demandant qui ou ce qui limite le choix

Comment puis-je modifier ma situation :
· En développant les relations avec des amis de confiance ou des membres de ma famille
· En remettant en question les points négatifs. Listez-les : qu’est-ce qui m’empêche de faire ? Contestez les points de la liste
· En développant les points positifs : faire des choses que l’on aime favorise le bien-être
· En connaissant les options : vous ne pouvez pas choisir de faire les choses de façon autonome, à moins de les avoir testées, d’être allé(e) sur place
· En sachant qui fait des choix pour moi ou m’empêche de faire des choses : comment puis-je les remettre en question ?
	

	15 minutes 
	Pause-détente 
	

	40 minutes 
	Exercice 

Massage « météo » : mettez-vous debout en cercle, chacun se tourne vers la droite et se trouve face au dos de la personne devant, de manière à poser ses mains sur elle. Le facilitateur donne une indication météo, par exemple : légère averse, forte pluie, neige, vent, etc. Le but est de transmettre cette météo dans votre manière de masser le dos et les épaules de la personne devant vous. Les membres du groupe pourront choisir de participer ou non, et seront libres dans leur façon d’interpréter les instructions.

Jeu de choix : n’importe quel jeu nécessitant de faire des choix. Cela peut être un jeu de cartes, par exemple. Pensez au fait de vivre avec les conséquences de votre choix : vous pourriez gagner ou perdre.
Choix en groupe : réfléchir au sein du groupe si les membres souhaitent échanger leurs noms et coordonnées. Cela suppose d’envisager les possibilités (quelle quantité d’informations), les aspects positifs (pouvoir contacter l’autre) et les aspects négatifs (ne pas vouloir être joignable). Cet exercice vise à obtenir une décision de groupe, mais chacun peut choisir de ne pas accepter la décision des autres.
	

	10 minutes
	Clore la discussion et présenter les devoirs à faire à la maison
	

	5 minutes
	Terminer par un poème/une histoire/un objet présenté(e) par l’une des personnes dans la salle
	


	Projet à faire à la maison

	Pensez aux choix que vous avez faits pendant la semaine et à votre ressenti vis-à-vis de ceux-ci.


SESSION QUATRE - Travailler ensemble
	Objectif(s) de la session

	· Mesurer l’importance de faire partie d’un groupe et de travailler ensemble
· Les aspects positifs de l’appartenance 

· Vous pouvez réaliser davantage de choses à plusieurs qu’en étant seul(e)


	Plan de session


	Durée
	Activité 
	Notes 

	5 minutes
	Accueil
	

	10 minutes
	Les bonnes nouvelles
	

	10 minutes
	Réflexion sur les changements intervenus depuis la session précédente
Réfléchir aux bienfaits d’exercer ses choix et son influence, mais peut-être en soulignant la difficulté de les mettre soi-même en œuvre.
	

	15 minutes
	Présentation des objectifs et du programme d’aujourd’hui
	

	40 minutes
	Sujet de discussion

Bien qu’étant tous différents, nous sommes aussi liés les uns aux autres et avons des choses en commun. Nous pourrions utiliser le modèle de la personne CIF pour montrer comment nous sommes façonnés par l’environnement plus vaste autour de nous, et comment nous portons nos bagages personnels. Il est cependant possible que nous portions les mêmes bagages et que nous vivions ou partagions des environnements similaires.

Qu’est-ce qui pourrait nous lier ?

L’âge, le handicap, le lieu où nous vivons, ce que nous avons fait dans le passé, la famille (enfants, petits-enfants), ce que nous aimons ou n’aimons pas, l’éducation, la foi/religion, les loisirs, les centres d’intérêts, les goûts en matière d’aliments ou de divertissements.

Trouvez des liens/des partenaires/des pairs au sein du groupe, et construisez sur la façon de trouver et de tisser des liens.

Travailler en groupe
Un groupe est plus fort que ses participants individuels. Pensez à des exemples de choses qui s’accomplissent ensemble : les sports d’équipe, les événements familiaux, la résolution de problèmes, l’instauration de changements : Mahatma Gandhi et l’indépendance de l’Inde, la campagne des Suffragettes en Grande-Bretagne pour obtenir le droit de vote des femmes.
Avantages :

· Deux têtes valent mieux qu’une 

· Soutien mutuel
· Exploiter le savoir et les compétences
· Un problème partagé est un problème à moitié résolu
	

	15 minutes 
	Pause-détente 
	

	40 minutes 
	Exercice 

Bâtir ou faire quelque chose à deux : réaliser quelque chose ensemble, en partageant ses compétences et en complétant sa perte de vision (par ex. une personne malvoyante qui aide une personne aveugle).
Trier des objets : par ex. différentes formes de pâtes, pour démontrer à quel point c’est facile et rapide lorsqu’on travaille à deux.
Prendre une décision ou faire un choix ensemble, en évaluant les différents avis jusqu’à l’obtention d’un consensus.

Envisager positivement les contacts noués au sein du groupe. En regardant objectivement les points négatifs ou les défis, il peut être difficile d’admettre le point de vue des autres, et il est parfois plus rapide d’agir de son côté. Un jury peut avoir besoin de temps pour prendre une décision, tout comme un groupe de cardinaux pour choisir un pape.
	

	10 minutes
	Clore la discussion et présenter les devoirs à faire à la maison
	

	5 minutes
	Terminer par un poème/une histoire/un objet présenté(e) par l’une des personnes dans la salle
	


	Projet à faire à la maison

	Préparez-vous à compléter votre cercle avec votre prochain niveau de contacts.


SESSION CINQ - Influencer les professionnels et les prestataires de services
	Objectif(s) de la session

	· Quels professionnels ou services puis-je contester ?

· Les possibilités d’aide
· Pouvoir provoquer un réel changement


	Plan de session


	Durée
	Activité 
	Notes 

	5 minutes
	Accueil
	

	10 minutes
	Les bonnes nouvelles 
	

	10 minutes
	Réflexion sur les changements intervenus depuis la session précédente
	

	15 minutes
	Présentation des objectifs et du programme d’aujourd’hui
	

	40 minutes
	Sujet de discussion
Parlez de l’offre de services disponibles dans votre localité et commencez à dresser la liste des services présents. 

Cette liste ne doit pas contenir uniquement les services traditionnels liés à la santé, mais aussi des services universels comme les transports, les commerces, etc.
Un service peut se définir comme le fournisseur ou le prestataire d’une activité destinée au public. 

Après avoir dressé la liste des services locaux, ouvrez la discussion sur les thèmes suivants :

a) Qu’est-ce qui caractérise un mauvais service ? Dans quelles circonstances un individu peut-il vouloir contester le traitement qu’il a reçu en utilisant un service ?
b) Quels changements le groupe voudrait-il voir apportés aux services listés afin de faciliter leur utilisation ?
c) Comment le groupe pense-t-il pouvoir réagir face à un mauvais service ? Par exemple communiquer sur le problème, négocier
	

	15 minutes 
	Pause-détente 
	

	40 minutes 
	Exercice

Pour cette session, rapportez quelques journaux audio locaux et nationaux. Parcourez les articles d’informations et les pages de commentaires pour choisir des histoires qui mentionnent des services, bons ou mauvais. 

Examinez l’article et parlez-en avec le groupe :

a) Quels sont les principaux problèmes soulevés dans cet article ?

b) Qui a la responsabilité d’améliorer ce service ?

c) Si cela vous arrivait, que pensez-vous pouvoir faire pour changer les choses ?
Si vous ne trouvez aucun article local pertinent, voici quelques exemples pour alimenter la discussion :
· Des conducteurs de bus ont refusé de s’arrêter pour prendre des passagers
· Je voulais juste une tasse de thé !
	

	10 minutes
	Clore la discussion et présenter les devoirs à faire à la maison
	

	5 minutes
	Terminer par un poème/une histoire/un objet présenté(e) par l’une des personnes dans la salle
	


	Projet à faire à la maison

	Préparez-vous à raconter au groupe la semaine prochaine l’une de vos frustrations due au fait de vieillir avec une déficience visuelle. 


Exemples de situations frustrantes
Exemple 1 : des conducteurs de bus ont refusé de s’arrêter pour prendre des passagers
Cette semaine, j’ai eu deux mésaventures étonnantes avec des conducteurs de bus qui m’incitent à vous écrire.
J’ai pris le numéro 10 en haut de l’avenue du Couronnement pour descendre au centre-ville. Le conducteur du bus était peu loquace et inamical. Il a roulé jusqu’à la rue des Landes sans marquer aucun arrêt alors que des gens attendaient et lui faisaient signe de s’arrêter.

Deux passagers lui ont demandé pourquoi il ne s’arrêtait pas alors que le bus était à moitié plein, mais il n’a pas répondu. Il n’y avait aucun bus derrière nous qui aurait pu expliquer son attitude.

Il a ensuite effectué tout le trajet jusqu’à l’endroit où je suis descendu au cinéma. Il a bien marqué les différents arrêts après la rue des Landes, mais sa grossièreté à ne pas répondre aux questions des passagers était effarante.

Aujourd’hui, mon ami s’est lui aussi rendu à un arrêt de bus. Le chauffeur ne s’est d’abord pas arrêté, bien que mon ami lui ait clairement fait signe. C’est seulement lorsqu’un autre piéton s’est mis à courir derrière le bus qu’il s’est enfin arrêté.
Le chauffeur du bus a alors été très désagréable, disant à mon ami qu’il ne lui avait pas fait signe alors que c’était faux, et le pressant de se dépêcher de présenter sa carte de transport car d’autres passagers attendaient.

Quel est le problème avec ces chauffeurs ? Pourquoi sont-ils si pressés, au détriment de la politesse la plus élémentaire et du service client ? Sont-ils pénalisés en cas de retard ?
Exemple 2 : je voulais juste une tasse de thé !

J’ai été admis à l’hôpital en décembre dans une unité de médecine aiguë. Mon séjour s’est très bien passé, mais au bout de 3 jours, on m’a annoncé à l’aube que j’allais être transféré dans un autre service.
À mon arrivée dans le nouveau service, j’avais manqué l’heure du petit-déjeuner. Comme j’avais été réveillé tôt pour le transfert, j’avais maintenant très faim. Une infirmière a réussi à me trouver une tranche de pain et du beurre, ce qui était peu, mais déjà quelque chose. Je lui ai ensuite demandé une tasse de thé et elle m’a répondu que comme j’avais raté le petit-déjeuner, je devrais patienter jusqu’à 11 heures que le repas soit servi. 

Je prends toujours mes comprimés avec une tasse de thé le matin. J’ai utilisé l’eau fournie, mais je n’ai pas pu m’empêcher de me sentir triste et contrarié durant toute la matinée. 
SESSION SIX - Décideurs et influence
	Objectif(s) de la session

	· Comprendre qui établit les règles et comment
· Réussir à s’y retrouver dans la jungle des règlements

· Votre voix compte


	Plan de session


	Durée
	Activité 
	Notes 

	5 minutes
	Accueil
	

	10 minutes
	Les bonnes nouvelles 
	

	10 minutes
	Réflexion sur les changements intervenus depuis la session précédente
	

	15 minutes
	Présentation des objectifs et du programme d’aujourd’hui
	

	30 minutes
	Sujet de discussion
Réfléchir sur le travail fait à la maison. Demandez à chaque personne de partager avec le groupe l’une de ses frustrations. 

Poursuivez avec une discussion sur la façon dont ces situations sont devenues frustrantes, selon vous. Par exemple, le groupe pense-t-il qu’il s’agit d’une décision financière destinée à économiser de l’argent ? De la décision personnelle d’un individu impliqué dans cette façon d’agir ? D’un point auquel une organisation n’a peut-être jamais pensé auparavant ?
Après avoir discuté des causes possibles de ces frustrations, commencez à défaire avec le groupe la manière dont chacun pourrait influencer les parties prenantes. 

Décomposez ces frustrations en petites étapes faisables, dans lesquelles chacun peut agir concrètement pour créer un changement positif. 
	

	10 minutes
	Comment se prennent les décisions :

Invitez un « décideur » à participer à la session. Cela peut être un cadre supérieur de votre association ou une personne de l’administration locale.
Demandez à cet invité de se présenter et d’expliquer brièvement ce qu’il fait et pourquoi la prise de décisions est importante dans sa fonction.

La présence du décideur invité sera décisive dans l’exercice suivant, car il sera chargé de conseiller le groupe lors de la prise de décisions.
	

	15 minutes 
	Pause-détente – contacts informels 
	

	20 minutes
	Comment se prennent les décisions – questions et réponses 
	

	20 minutes 
	Exercice
L’exercice consiste à prendre des décisions en attribuant des ressources. Il y a cinq rôles disponibles à jouer. Demandez aux membres du groupe de se mettre par deux pour jouer un rôle particulier.
Chaque paire devra bâtir une argumentation pour expliquer pourquoi il faut leur attribuer un financement. Dans la session 7, une réunion publique sera organisée durant laquelle le groupe devra attribuer les ressources en tenant compte des avis exprimés autour de la table. 

Le décideur travaillera avec chaque paire pour discuter de leur rôle lors de la réunion publique et démonter le point de vue et l’opinion de chaque groupe.
	

	10 minutes
	Clore la discussion et présenter les devoirs à faire à la maison
	

	5 minutes
	Terminer par un poème/une histoire/un objet présenté(e) par l’une des personnes dans la salle
	


	Projet à faire à la maison

	Réfléchissez au rôle que vous jouerez pendant la réunion publique de la semaine prochaine. Quelle sera votre position ? Comment ferez-vous passer votre message ? 

Préparez-vous à aborder la session 7 comme réunion publique des « Amis du parc ».


Exercice : comment se prennent les décisions ? 

Un parc local est en mauvais état depuis un certain temps. Le conseil local a proposé 10 000 euros pour développer le parc comme une ressource pour les populations locales. Un groupe baptisé les « Amis du parc » a été constitué pour discuter de la façon d’affecter cet argent.
Il y a cinq parties prenantes représentées au sein du groupe.

Une réunion finale des « Amis du parc » aura lieu aujourd’hui pour décider comment l’argent sera dépensé. 

1. Agencement du parc :
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2. Membres du club de bowling
Vous disposez d’un club de bowling en plein essor installé au centre du parc, qui compte une trentaine de membres. Le club de bowling n’a jamais bénéficié d’améliorations car vous estimez qu’il est difficile (mais pas impossible) de recueillir des fonds. 

Vous souhaiterez faire remplacer toutes les grilles autour du club, pour un coût de 5 000 EUR. 

Au minimum, vous voudriez faire repeindre les anciennes grilles par un peintre professionnel, pour un montant de 2 000 EUR. La peinture seule coûte 500 EUR, si vous trouvez quelques bénévoles pour vous aider.

Vous pensez être le seul service du parc qui plaît à la communauté des personnes âgées et vous avez déjà fait don au parc de plusieurs bancs au cours des dernières années.
3. Groupe de parents et enfants
Vous faites partie du groupe de parents et enfants qui utilisent la salle du parc chaque vendredi. De nombreux membres de votre groupe profitent aussi quotidiennement de l’aire de jeux puisque l’école locale est à côté du parc. 

Vous voudriez refaire à neuf le revêtement de l’aire de jeux pour que les enfants puissent jouer sans risque, car plusieurs d’entre eux se sont récemment blessés sur cette surface dangereuse. Le coût d’une nouvelle surface s’élève à 4 000 EUR.
Vous souhaiteriez aussi faire repeindre la salle pour un montant de 500 EUR et acheter quelques équipements de jeu souples au prix de 100 EUR l’unité, soit 2 000 EUR pour une vingtaine de pièces.
La priorité des parents, c’est d’abord d’avoir un parc « sans danger », et ensuite qui soit « beau ».

4. Groupe artistique local
Le groupe artistique se réunit dans l’école du quartier pendant les week-ends. Il se sert du parc pour puiser de l’inspiration et crée souvent de belles œuvres sur les environs. Tous les membres du groupe habitent dans le quartier du parc.
L’un de vos membres est un artiste local qui a très envie qu’on lui confie la création d’une sculpture commémorant la réouverture du parc. Selon la taille de l’œuvre, le coût devisé se situe entre 2 000 et 4 000 EUR. 

Votre groupe est très enthousiaste et souhaite vivement soutenir la communauté locale. Vous êtes prêt à offrir votre temps et votre talent pour faire du nouveau parc un lieu magnifique qui profitera aux générations futures.
5. Groupe de jeunes
Vous coordonnez un groupe de jeunes qui utilisent la salle du parc après leurs heures de cours. Mais la salle étant très délabrée, beaucoup d’entre eux préfèrent traîner dans l’aire de jeux ou près du centre de bowling. Quelques parents et des membres du groupe de bowling se plaignent du bruit et des nuisances, mais sans ressources ou soutien de la part de la communauté locale, vous aurez du mal à proposer des activités susceptibles d’intéresser les jeunes du quartier.

Vous souhaitez faire repeindre la salle du parc et en profiter pour lancer un projet de graffitis pour les jeunes du quartier. Le coût de la peinture aérosol est de 500 EUR. 

Vous voudriez aussi lancer un projet de bénévolat pour développer un jardin sensoriel dans le parc. Ce jardin serait mis à la disposition de toute la communauté.

Le jardin ne coûterait que 1 000 EUR pour les plantes, puisque les jeunes des environs donneraient de leur temps pour creuser et faire les plantations.
Vous auriez très envie qu’une œuvre d’art ou une sculpture orne le jardin sensoriel pour couronner les efforts des jeunes gens qui se seront investis. 
6. Député local
Vous êtes le député local. Vous êtes en fonction depuis 4 ans et les prochaines élections approchent. Vous souhaitez désespérément être réélu et estimez que le développement du parc sera une occasion positive de montrer comment la communauté réussit à travailler ensemble.

Vous souhaitez que tous les membres de la communauté aient le sentiment que leur point de vue a été pris en compte. Vous considérez souvent que votre rôle est d’aider à trouver un compromis. 

À l’approche des élections, vous voulez utiliser le projet du nouveau parc pour faire un peu de publicité locale. Idéalement, vous aimeriez voir un projet qui rassemble les différents groupes afin d’immortaliser l’événement avec une belle photo et de susciter des réactions positives dans la presse. 

SESSION SEPT - Réfléchir, évaluer et faire avancer les choses
	Objectif(s) de la session

	· Confirmer le cercle d’influence

· Confiance pour surmonter les obstacles
· Regarder vers l’avenir 


	Plan de session

	Durée
	Activité 
	Notes 

	5 minutes
	Accueil
	

	30 minutes
	Réunion des Amis du parc 

La salle doit être agencée comme pour une réunion publique. Les délégués arrivent en jouant chacun leur rôle et sont prêts à commencer la réunion.
	

	5 minutes
	Il faut prendre une décision
Le groupe doit parvenir à un consensus sur la façon de dépenser l’argent pour le parc
	

	20 minutes
	Compte-rendu de la réunion des Amis du parc
Qu’avez-vous ressenti ?

Avez-vous réussi à faire passer facilement vos messages ?
A-t-il été facile/difficile de parvenir à un compromis ? 

Referiez-vous les choses différemment ? 
	

	20 minutes
	Sujet de discussion
Y a-t-il des questions sur les sujets abordés lors des sessions précédentes ?

Qu’est-ce qui est facile et difficile pour vous ?

Comment pouvez-vous surmonter ces difficultés ?
Que comptez-vous faire des enseignements appris ?

Comment pouvez-vous bâtir un plan d’action ?
	

	15 minutes 
	Pause-détente
	

	40 minutes 
	Exercice 

Élaborer et examiner les plans d’action

De quoi avez-vous besoin pour mener à bien ce plan ?
Le formulaire d’évaluation
	

	10 minutes
	Clore la discussion 
	

	5 minutes
	Terminer par un poème/une histoire/un objet présenté(e) par l’une des personnes dans la salle
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ANNEXE 1
Conseils complémentaires sur le recrutement de participants âgés déficients visuels
Les partenaires qui ont développé le programme de formation VISAL ont mis en commun leurs conseils et astuces sur le recrutement des personnes âgées déficientes visuelles dans leurs pays respectifs. Bien que l’ensemble de ces possibilités ne s’appliquera pas à chaque pays européen, le partage d’expériences et de connaissances a néanmoins été jugé utile pour soutenir les étapes de développement et de recrutement de nouveaux projets.

1. QUELS CANAUX DE RECRUTEMENT ?
· Déficience visuelle (DV) et autres handicaps
· Les membres/clients inscrits dans les bases de données des associations nationales et régionales de personnes DV 

· Les maisons de santé/maisons de soins infirmiers/résidences pour personnes âgées DV
· Le réseau des anciens participants VISAL 

· Les bibliothèques pour lecteurs DV : demandez aux bibliothèques d’afficher et de diffuser votre appel à recrutement de participants, par exemple dans leur bulletin d’informations, en mettant l’accent sur les membres âgés de plus de 60 ans
· Le personnel spécialisé dans le handicap sensoriel et/ou responsable du handicap auprès des autorités locales/des services sociaux
· D’autres associations de personnes handicapées
· Personnes âgées
· Maisons de retraites et logements-foyers
· Clubs de déjeuner/clubs séniors/centres d’accueil de jour pour personnes âgées
· Organismes de bienfaisance travaillant avec des personnes âgées, qui sont censés compter une proportion croissante de personnes aveugles et déficientes visuelles au sein de leurs bénéficiaires
· Secteur médical
· Les cliniques ophtalmologiques/centres hospitaliers et cliniques pour personnes âgées. Vous pouvez notamment contacter le Chargé de liaison avec les cliniques ophtalmologiques (ECLOs)
, le cas échéant.
· Les opticiens/ophtalmologistes/orthoptistes (y compris les organismes nationaux)

· Les médecins des collectivités/les centres de soins infirmiers
· Les événements publics ou les salons sur le thème des soins aux personnes âgées, de la déficience visuelle ou de la formation tout au long de la vie
2. QUELS OUTILS ?
· Organiser une réunion avec les structures de clients/membres/personnels mentionnées ci-dessus pour leur présenter le programme et répondre directement aux questions après la présentation
· Adapter les outils de diffusion VISAL suivants en fonction de votre public :

· Affiche publicitaire en gros caractères
· Brochures
· Présentation PowerPoint 
Tous sont disponibles dans la section « Resources » du site Web VISAL : http://www.visal-project.eu/resources/
· Favoriser la communication interne descendante au sein de votre organisation
· Fournir des informations lors des réunions du conseil et des assemblées générales. 

· Diffuser le projet et ses ressources auprès des membres du personnel des centres régionaux/antennes régionales de votre organisation.

· Privilégier le contact direct (visites, appels téléphoniques) chaque fois que c’est possible pour gagner la confiance des participants potentiels.
3. COMMENT CONVAINCRE ?

· Traiter tous les points importants du programme tels que les objectifs, le contenu, la durée, l’aide possible pour venir assister aux sessions, etc.
· Insister sur les avantages en termes de communication sociale et de capacités à défendre ses propres droits.
· Solliciter l’aide du personnel du bureau régional 
Le personnel du bureau régional, et en particulier les travailleurs sociaux, connaissent mieux leurs bénéficiaires et peuvent plus facilement les convaincre de suivre le programme.

· Demander aux anciens participants VISAL de partager leurs témoignages/histoires pendant les présentations.
· Encourager les participants potentiels à venir assister à une session d’essai.
ANNEXE 2
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Exemple d’annonce
Comment se faire des amis et exercer                        son influence !
Vous avez plus de 50 et vous souffrez d’une perte de la vue acquise ?
Vous souhaitez participer à un nouveau programme passionnant, destiné à faire changer des choses dans votre vie et votre environnement ?
Vous voulez rencontrer d’autres personnes qui partagent les mêmes aspirations ?

Dans ce cas, contactez-nous pour en savoir plus :
Nom : 

Téléphone :

Adresse e-mail :

Ce nouveau projet commence le <date> et se déroulera <indiquez les horaires et les dates>.

Le programme s’adresse aux personnes âgées qui ont une perte de la vue acquise. Durant le programme, les membres du groupe travailleront ensemble pour repérer les possibilités de changer des choses dans leur propre vie et celles des autres, en identifiant les décideurs et en s’entraînant à exercer leurs capacités d’influence.

La participation au programme est gratuite.

ANNEXE 3
Exemple de lettre de bienvenue 

Chère/Cher xxx

Bienvenue dans le programme xxxxxx.

Ce programme vous offre la possibilité de travailler avec un groupe de personnes qui vivent elles aussi avec une perte de la vue et souhaitent élargir leurs connaissances de la société civile. 

Le programme commence le (date de démarrage) et se termine le (date de fin).
Il comprend 7 sessions au total, d’une durée de 2 heures et demie chacune.

Le programme aura lieu le (jour de la semaine) de (heure de début) à (heure de fin).
Toutes les sessions se dérouleront à : 

(Adresse du lieu)

Un service de transport a été mis en place pour venir vous chercher à votre domicile avant chaque session, à (heure fixée).

Nous demandons à chaque participant au programme d’adhérer aux principes énoncés ci-dessous, afin que nous puissions travailler ensemble en tant que groupe :
· Être intéressé(e) et motivé(e) par l’apprentissage de nouvelles aptitudes à la vie quotidienne ;

· S’engager à faire partie d’un groupe diversifié et être prêt(e) à travailler dans un environnement d’apprentissage ouvert et inclusif ;

· Être capable de s’engager à participer à 7 sessions d’apprentissage d’une durée minimum de 2 heures et demie chacune ;

· S’engager à mettre en pratique les acquis de l’apprentissage dans sa vie quotidienne et à effectuer de petits « devoirs à la maison » entre les sessions ;

· Être prêt(e) à compléter une évaluation sur son expérience de participation aux sessions d’ateliers ; 

· Être prêt(e) à effectuer une évaluation de suivi 3 mois après la fin des sessions. 

Si vous avez la moindre question avant le démarrage du programme, n’hésitez pas à contacter :

(Coordinateur du projet, nom et numéro de téléphone)

Nous sommes impatients de commencer prochainement le programme avec vous !
Cordialement,
(Coordinateur du projet) 

ANNEXE 4
Questionnaire préalable au programme
	Nom 
	

	Date de naissance (facultatif)
	

	Numéro de téléphone
	

	Adresse e-mail
	

	Adresse postale
	

	Nom et numéro de téléphone de la personne à contacter en cas d’urgence
	

	Dans quel format souhaitez-vous accéder aux informations (par ex. en braille, en gros caractères, sur disque ou autre) ?
	

	Avez-vous des besoins spécifiques en matière d’accès (par ex. présence d’un chien guide, d’un auxiliaire de vie, etc.) ?
	

	Comment allez-vous venir jusqu’aux sessions de formation et en repartir ? Le transport est-il organisé ?
	

	Avez-vous d’autres handicaps ou besoins dont le facilitateur doit être informé, comme des problèmes d’audition ou de sensibilité à la lumière ?
	

	Vous engagez-vous à participer aux 7 sessions du programme ?

Avez-vous des préoccupations ? 
	


ANNEXE 5
Check-list sur le choix du lieu 
Contact principal sur place :
Numéros de téléphone fixe et mobile :
Adresse e-mail :
Numéro à composer en cas d’urgence le jour de l’événement : 

	Objet
	Vérifié ?
	Adapté ?
	Notes / informations à fournir aux participants
	Actions de suivi
(si nécessaire)

	Emplacement

	Parking
	
	
	
	

	Transports en commun
	
	
	
	

	Espace extérieur pour les chiens guides 
	
	
	
	

	Dangers potentiels
	
	
	
	

	ACCÈS AU BÂTIMENT

	Accès de plain-pied (pas d’escalier) 
	
	
	
	

	Hall d’entrée - portes/couloirs
	
	
	
	

	Accessible en fauteuil roulant
	
	
	
	

	Signalisation claire ?
	
	
	
	

	Éléments de contraste
	
	
	
	

	Indications tactiles
	
	
	
	

	Indications sonores
	
	
	
	

	Dangers potentiels
	
	
	
	


	SALLE DE RÉUNION

	Taille de la salle
	
	
	
	

	Niveau de bruit dans la salle
	
	
	
	

	Chaises et tables adaptées
	
	
	
	

	Éclairage 
	
	
	
	

	Boucle auditive
	
	
	
	

	Microphone 
	
	
	
	

	Température de la pièce – fenêtres/climatisation
	
	
	
	

	Dangers potentiels
	
	
	
	

	INSTALLATIONS 

	Toilettes accessibles
	
	
	
	

	Procédure en cas d’incendie/ sorties/exercices planifiés
	
	
	
	

	Cafétéria
	
	
	
	

	Gamelle d’eau pour les chiens guides
	
	
	
	

	Personnel expérimenté avec les personnes âgées DV
	
	
	
	

	Dangers potentiels
	
	
	
	


ANNEXE 6

Formulaire d’évaluation du lieu par les participants
À distribuer de préférence après la session 2 ou à discuter avec les participants
1. Comment évaluez-vous le lieu du programme ?

	
	Absolument d’accord
	D’accord
	Pas d’accord
	Absolument pas d’accord
	N/A

	Le lieu est proche du réseau de transports (gares routière et ferroviaire).
	
	
	
	
	

	L’environnement extérieur du lieu 

me convient.
	
	
	
	
	

	Le lieu est situé à proximité d’un parking.
	
	
	
	
	

	Je peux facilement me déplacer sur le site autour du lieu (pas de chaussée inégale, etc.).
	
	
	
	
	

	L’entrée et les couloirs sont suffisamment larges pour pouvoir marcher confortablement côte à côte.
	
	
	
	
	

	Le lieu est accessible pour moi (par ex. facile d’accès aux utilisateurs de fauteuils roulants).
	
	
	
	
	

	Le lieu dispose d’un espace adapté aux chiens guides et d’assistance (par ex. un espace vert suffisant et à l’écart du trafic).
	
	
	
	
	

	Les caractéristiques du bâtiment (par ex. l’utilisation des couleurs et des contrastes sur les bords de marches, les motifs des tapis) me conviennent. 
	
	
	
	
	

	La signalisation sur place me convient.
	
	
	
	
	

	L’éclairage sur place me convient.
	
	
	
	
	

	Le lieu dispose d’indications tactiles et sonores suffisantes pour que je puisse me déplacer facilement (par ex. des annonces vocales et des panneaux de commande en relief dans les ascenseurs, des rampes de chaque côté d’un escalier).
	
	
	
	
	

	Le personnel du lieu est à l’écoute de mes besoins.
	
	
	
	
	



Remarques : …………………………………………………………………………………………………………………

2. Comment évaluez-vous la/les salle(s) de réunion du programme ?

	
	Absolument d’accord
	D’accord
	Pas d’accord
	Absolument pas d’accord
	N/A

	La salle de réunion est située dans une partie du bâtiment facilement accessible (par ex. près de l’entrée principale/la réception).
	
	
	
	
	

	Les toilettes et la cafétéria sont situées à proximité de la salle de réunion.
	
	
	
	
	

	La taille de la salle de réunion est confortable.
	
	
	
	
	

	L’éclairage de la salle de réunion me convient.
	
	
	
	
	

	
	Absolument d’accord
	D’accord
	Pas d’accord
	Absolument pas d’accord
	N/A

	L’acoustique de la salle de réunion (et la présence éventuelle d’un système de boucle d’induction) me convient.
	
	
	
	
	

	Les sièges sont confortables.
	
	
	
	
	



Remarques : 
…………………………………………………………………………………………………………………

ANNEXE 7
Check-list pour démarrer votre premier Programme VISAL
	Objet
	Vérifié ?
	Notes 

	Liste des coordonnées d’urgence pour les participants
	
	

	Évaluation des risques sur place
	
	

	Nom et numéro de la personne de contact du lieu
	
	

	Procédure en cas d’incendie, y compris les exercices planifiés
	
	

	Toilettes : emplacement et qualité des installations 
	
	

	La réception possède la liste des participants et les coordonnées du facilitateur
	
	

	Exemplaire du code de conduite du programme
	
	

	Plan de session et notes supplémentaires pour le facilitateur
	
	

	Coordonnées de contact pour tout transport nécessaire
	
	

	Badges nominatifs
	
	

	Matériel nécessaire, par ex. paperboard, stylos
	
	


ANNEXE 8
Formulaire 1 – Évaluation des sessions VISAL
À faire remplir par le participant ou à compléter ensemble après la session 7.

À propos de vous 

1. Votre âge : …………………………….
2. Vous êtes :
	Une femme 
	

	Un homme 
	


3. Vous habitez : ……………………
À propos des sessions VISAL 
4. Qu’attendiez-vous du programme VISAL ? 
………………………………………………………………………………………………………

………………………………………………………………………………………………………

5. Vos attentes ont-elles été satisfaites ?

	En grande partie
	En partie
	Pas du tout
	Je ne sais pas

	
	
	
	


Remarques : ………………………………………………………………………………………………………

………………………………………………………………………………………………………

6. Dans quelle mesure les sessions VISAL ont-elles été utiles pour vous en termes d’apprentissage ?
	En grande partie
	En partie
	Pas du tout
	Je ne sais pas

	
	
	
	


Remarques : ………………………………………………………………………………………………………

………………………………………………………………………………………………………

7. Maintenant que vous avez terminé les sessions VISAL, comment percevez-vous votre… 
	
	Moins grande 
	Plus grande
	Pas de changement

	Confiance 
	
	
	

	Motivation à vous engager
	
	
	

	Attitude positive
	
	
	


Remarques : ………………………………………………………………………………………………………

………………………………………………………………………………………………………

8. Comment évaluez-vous les aspects suivants du programme ? Veuillez indiquer une valeur de 1 = médiocre à 5 = excellent
	
	1
	2
	3
	4
	5

	Informations sur le programme avant le démarrage
	
	
	
	
	

	La qualité du facilitateur
	
	
	
	
	

	La durée de chaque session
	
	
	
	
	

	Le contenu de chaque session
	
	
	
	
	

	Le matériel utilisé pendant les sessions
	
	
	
	
	

	L’organisation de la session (par ex. l’ordre du jour, l’inscription, les pauses)
	
	
	
	
	


Remarques : ………………………………………………………………………………………………………

………………………………………………………………………………………………………

9. Quelle est votre évaluation globale du programme ? 
Veuillez indiquer une valeur de 1 = médiocre à 5 = excellent
	1
	2
	3
	4
	5

	
	
	
	
	


Remarques : ………………………………………………………………………………………………………

………………………………………………………………………………………………………

10. Recommanderiez-vous ce programme à une personne que vous connaissez ?
	Oui
	

	Non
	


Remarques : ………………………………………………………………………………………………………

………………………………………………………………………………………………………

11. Avez-vous des suggestions pour nous permettre d’améliorer le programme à l’avenir ?

………………..……………………………………………………………………………………

………………………………………………………………………………………………………

Merci infiniment d’avoir complété ce questionnaire.
Remettez-le à votre facilitateur ou glissez-le dans l’enveloppe jointe.
INFORMATIONS SUPPLÉMENTAIRES
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Remerciements et présentation du consortium
Merci à la Commission européenne qui a financé VISAL et à tous les partenaires VISAL pour leur contribution au programme et à ce guide :
· L’Union européenne des Aveugles (UEA)

· Age UK (Royaume-Uni)

· La Fédération Autrichienne des Aveugles et Malvoyants (BSVÖ, Autriche)

· L’Union Slovaque des Aveugles et Malvoyants (UNSS, Slovaquie)

· L’Association Croate des Aveugles (HSS, Croatie)

· L’Institut Royal National des Aveugles (RNIB, Royaume-Uni)

· Royal Dutch Visio (Pays-Bas)

UNION EUROPÉENNE DES AVEUGLES (UEA)
[image: image21.jpg]


L’Union Européenne des Aveugles (UEA) est une organisation non gouvernementale à but non lucratif, fondée en 1984. C’est l’un des six groupements régionaux de l’Union Mondiale des Aveugles. L’Union représente, protège et promeut les intérêts des aveugles et des malvoyants en Europe continentale, ainsi que dans l’Europe des 27, les pays membres de l’EEE et les pays candidats associés à l’Union européenne. L’UEA compte actuellement 45 membres nationaux, constitués des organisations représentant les personnes aveugles et malvoyantes dans leurs pays respectifs.

L’UEA agit pour promouvoir le bien-être des personnes aveugles et malvoyantes, afin que chacun bénéficie d’une égalité des chances et d’une participation pleine et entière dans la société. Elle organise un Forum européen pour l’échange de connaissances et d’expériences dans le domaine de la cécité et de la malvoyance. Les personnes aveugles et malvoyantes sont membres de leurs organisations nationales respectives.
Le réseau de l’UEA possède une vaste expertise dans tous les domaines liés aux conséquences de la perte de la vue. Les membres de l’UEA fournissent des services, de la formation et des conseils, et représentent aussi les droits des personnes aveugles et malvoyantes. Nous effectuons des recherches, des actions de sensibilisation du public et donnons aux personnes aveugles et malvoyantes les moyens de faire valoir leurs droits et de mener une vie active. Le travail de fond de l’UEA est effectué par des commissions, qui sont chacune centrées sur un domaine d’activité particulier et reflètent nos intérêts et nos préoccupations majeures, tandis que les réseaux répondent aux besoins des segments spécifiques de la population déficiente visuelle (les personnes âgées, les femmes et les jeunes).
Site Internet de l’UEA : http://www.euroblind.org/
Contacter l’UEA : Gary MAY, Chargé d’information et de communication à l’UEA, ebuinfocom@euroblind.org.
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AGE UK

Age UK nourrit la vision d’un monde qui permette aux personnes âgées peuvent de s’épanouir. Nous cherchons à optimiser la vie des personnes âgées en leur fournissant d’excellents services destinés à améliorer leur existence ; influencer les autres pour provoquer un changement de fond afin d’améliorer la vie des personnes âgées aujourd’hui et demain ; créer des passerelles locales vers l’information, les conseils, les produits et les services fournis par Age UK et ses partenaires ; et aider et encourager les organisations et les groupes locaux à bâtir et soutenir des communautés locales dans lesquelles les personnes âgées peuvent s’épanouir.

Nous cherchons à impliquer les personnes âgées dans la conception, la réalisation et l’évaluation de l’ensemble de nos services. Présents dans toutes les régions du pays, nous travaillons en collaboration avec notre réseau d’organismes de bienfaisance partenaires pour :

· Aider chaque année plus de 6 millions de personnes âgées grâce à notre service d’informations et de conseils, et d’autres services essentiels.

· Développer, tester et fournir de nouveaux services, ainsi que des programmes nationaux financés par d’autres organisations.
· Fournir des subventions pour financer des dizaines de milliers de personnes et des centaines d’organismes de bienfaisance et d’autres groupes.

· Soutenir nos partenaires locaux et nationaux, ainsi que 169 antennes locales Age UK, 530 forums et 85 centres d’amitié pour leur permettre de travailler avec et pour les personnes âgées.
· Améliorer l’expérience des plus de 60 000 personnes qui travaillent bénévolement à nos côtés et avec les plateformes locales Age UK.
· Site Internet de Age UK : http://www.ageuk.org.uk/
Contacter Age UK : Antony SMITH, Chargé du développement, Antony.Smith@ageuk.org.uk 

FÉDÉRATION AUTRICHIENNE DES AVEUGLES ET MALVOYANTS (BSVÖ)
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La Fédération Autrichienne des Aveugles et Malvoyants (BSVÖ) est une organisation non gouvernementale à but non lucratif, fondée en 1946. C’est la plus grande organisation d’entraide de ce type en Autriche, qui compte 5 000 membres inscrits. Au total, elle soutient et fait valoir les besoins et les préoccupations de près de 320 000 personnes déficientes visuelles dans toute l’Autriche.
Le BSVÖ est fortement engagé auprès des personnes âgées aveugles et déficientes visuelles, auxquelles elle propose un grand choix d’activités éducatives et de loisirs. Les activités éducatives ou de développement personnel offertes aux membres âgés DV comprennent notamment de l’informatique et des cours de braille et de langues. Le personnel du BSVÖ propose aussi aux personnes déficientes visuelles plus âgées des cours visant à parfaire leurs capacités de mobilité et leurs aptitudes pour mener une vie autonome. Quant aux activités de loisirs, elles incluent notamment de la gymnastique et des clubs pour personnes âgées, des excursions en plein air et des voyages organisés. Les membres de l’organisation ont également accès à une grande bibliothèque sonore.

Le BSVÖ est fermement engagé pour garantir autant que possible l’intégration de chacun de ses membres dans tous les niveaux de la société civile.

Site Internet du BSVÖ : http://www.blindenverband.at/en
Contacter le BSVÖ : Stefanie STEINBAUER, Chargée de la coopération internationale, international@blindenverband.at.

L’UNION SLOVAQUE DES AVEUGLES ET MALVOYANTS (UNSS)
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 L’Union slovaque des aveugles et malvoyants (UNSS) est une organisation non gouvernementale qui rassemble des personnes déficientes visuelles avec des membres de leur famille et leurs amis, ainsi que des spécialistes travaillant dans le domaine de la déficience visuelle. Fondée le 7 avril 1990, elle est enregistrée au ministère de l’Intérieur slovaque, conformément à la loi 83/1990. Elle compte 4 800 membres organisés en 69 associations locales, elles-mêmes regroupées en 8 conseils régionaux. Le principal organe de décision est le Conseil national. L’objectif global de l’UNSS est d’améliorer la qualité de vie des personnes déficientes visuelles ; de les préparer à une vie fondée sur l’égalité des chances et l’intégration ; de leur donner la possibilité de prendre part à la société en créant les conditions favorables d’une participation pleine et entière ; de fournir des services spéciaux, des formations aux TIC et des formations pour la réadaptation sociale, ainsi que des conseils sociaux et de défense des droits liés à la déficience visuelle. Les services aux personnes déficientes visuelles sont dispensés par le bureau principal et 8 centres régionaux. Une soixantaine de professionnels travaillent pour l’UNSS. Outre les services sociaux, l’UNSS propose une formation aux professionnels travaillant avec des personnes aveugles et malvoyantes, forme et conseille les employeurs et mène des campagnes de sensibilisation. 

L’UNSS est membre du Conseil national des personnes handicapées de la République slovaque, de l’Union Européenne des Aveugles (UEA), de l’Union Mondiale des Aveugles (UMA), de la Fédération Internationale des Chiens Guides (IGDF), ainsi que d’autres institutions nationales et internationales.

Site Internet de l’UNSS : http://www.unss.sk/
Version anglaise du site : http://www.unss.sk/en/
Contacter l’UNSS : Ingrid TOMESOVA, ingrid.tomesova@unss.sk.

L’ASSOCIATION CROATE DES AVEUGLES (HSS)
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 L’Association Croate des Aveugles (HSS) est une organisation nationale non gouvernementale à but non lucratif, membre de l’Union Européenne des Aveugles et de l’Union Mondiale des Aveugles.
Présente à travers plus de 27 organisations régionales et municipales, l’association HSS regroupe environ 6 100 personnes déficientes visuelles dans toute la Croatie. Elle a été fondée en 1946 à Zagreb.

L’HSS s’inscrit dans la devise de ses fondateurs : « Blind for the Blind, also
 », et participe ainsi à la réalisation de leurs rêves, tout en assumant leur part de responsabilité pour un « meilleur avenir » commun. De cette initiative est née l’idée que le HSS est la principale organisation de la société civile à énoncer les besoins spécifiques des aveugles, et constitue à ce titre le partenaire tout désigné du secteur public pour rechercher les solutions les meilleures et les mieux à même d’influer positivement sur la qualité de vie des personnes aveugles. Dotée d’une assise solide, l’association est reconnue en tant qu’organisation non gouvernementale qui collabore efficacement avec la société civile et le secteur économique.

Site Internet du HSS : http://www.savez-slijepih.hr/hr/
Version anglaise du site : http://www.savez-slijepih.hr/en/
Contacter le HSS : Ivica ROBIC, robic@savez-slijepih.hr.

INSTITUT NATIONAL ROYAL DES AVEUGLES DU ROYAUME-UNI (RNIB)
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 RNIB est la principale organisation nationale et la plus grande organisation membre de personnes aveugles et déficientes visuelles du Royaume-Uni. Son siège principal se situe à Londres et des bureaux nationaux sont implantés à Cardiff, Belfast et Londres. Le RNIB mène des campagnes et des actions de défense des droits, propose des services d’informations et de conseils, de production d’informations en formats accessibles tels que des livres sonores et des magazines en braille, développe et fournit des aides et des adaptations, un soutien éducatif et de la formation.
Le RNIB défend la vision d’un « monde dans lequel les personnes aveugles ou malvoyantes jouissent des mêmes droits, responsabilités, possibilités et de la même qualité de vie que les personnes qui voient. » Sa stratégie actuelle est centrée sur les domaines d’activité suivants : prévention de la perte de la vue, prise en charge rapide, vivre avec une perte de la vue, besoins complexes, parcours inclusif, achats et contrôle de l’argent, lecture inclusive, télévision et technologie, financer et rendre possible notre ambition.
Site Internet du RNIB : http://www.rnib.org.uk/
Contacter le RNIB : Rebecca SHEEHY, Chef d’équipe Impact sur les personnes âgées, rebecca.sheehy@rnib.org.uk.

ROYAL DUTCH VISIO
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Royal Dutch Visio est le partenaire des personnes malvoyantes et aveugles dans le domaine de l’éducation, des soins, de la réadaptation et de l’emploi. Les clients, résidents, élèves et leur système social peuvent compter sur l’expertise de plus de 3 000 employés. Royal Dutch Visio est la plus grande organisation des Pays-Bas dans ce domaine, avec 18 centres régionaux de réadaptation pour soins ambulatoires à travers le pays, un centre national de réadaptation complète pour patients hospitalisés, 6 écoles et 14 centres d’hébergement et d’accueil de jour. Aux Pays-Bas, comme dans le reste de l’Europe, la population déficiente visuelle se compte majoritairement parmi les personnes âgées (± 80 %). C’est pourquoi le Royal Dutch Visio, dont les services ciblent ce large groupe, possède une grande expérience auprès des personnes vieillissantes atteintes de déficience visuelle.

Site Internet Royal Dutch Visio : http://www.visio.org/
Version anglaise du site : http://www.visio.org/home-gb
Contacter Royal Dutch Visio : Iris SCHREURS, Chef de projet, irisschreurs@visio.org.

Pour approfondir le sujet
· Confidence Building
, RNIB
http://www.rnib.org.uk/professionals/Documents/confidence_building_fyf_programme.pdf
· Guide Friendship
, VISIO 

· Engagement Toolkit
, Age UK 
http://www.ageuk.org.uk/Documents/EN-GB/For-professionals/Age_UK_%20Engagement_Toolkit.pdf?dtrk=true
· Guide Seeing it from their side
, conçu par Age UK et le RNIB
http://tinyurl.com/bl965ap
· INTERGEN Manuel d’organisation et d’animation des ateliers
 et INTERGEN Manuel des compétences
 
www.intergenerations.eu
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La boîte à outils VISAL a été financée avec le soutien de la Commission européenne.
Le contenu de la présente publication n’engage que l’auteur, et la Commission ne saurait être tenue pour responsable de l’usage qui pourrait être fait des informations contenues dans ce document.[image: image18.png]



4





3





1





2





ACTIONS CLÉS 


Anticipez votre recrutement ! Cela prendra plus de temps que vous ne le pensez


Les gens auront besoin de temps pour décider de participer au programme 


Associez le recrutement à des questions ou des préoccupations qui pourraient inciter les gens à s’impliquer





ACTIONS CLÉS


L’emplacement et le lieu choisis doivent être accessibles


Les participants doivent se sentir en sécurité et à l’aise dans le lieu où se déroule le programme 


Après avoir repéré un lieu, réservez-le rapidement pour que la totalité du programme puisse se dérouler au même endroit





ACTIONS CLÉS


Vous devez rencontrer les participants et discuter avec eux avant qu’ils ne débutent la première session du programme


Prévoyez le code de conduite que vous voulez présenter au groupe


Tenez compte de la dynamique de groupe et des personnes qui participent au programme





Espace vide – idéal pour être aménagé





Club de bowling





Salle du parc – utilisée par le	groupe de parents et le groupe de jeunes





École locale située à côté du parc – également utilisée par le groupe artistique local





Aire de jeux pour enfants








� Plan d'action sur le vieillissement et les technologies de l’information et des communications [COM(2007)332]


� Source EUROSTAT 2012





� Document complet disponible sur www.ageuk.org.uk


� Classification internationale du Fonctionnement, du handicap et de la santé, OMS 2001





� A theory of achievement motivation, Psychological Review 1976, Vol 3, No 5. Analysé par Peter Verstraten, Royal Dutch Visio


� M égal P(UI+) multiplié par W. Le résultat de cette multiplication est divisé par K.


� � HYPERLINK "http://www.rnib.org.uk/professionals/health/services/clinic/Pages/eclo.aspx" �http://www.rnib.org.uk/professionals/health/services/clinic/Pages/eclo.aspx�


� Les aveugles au service des aveugles


� Programme sur le renforcement de la confiance


� Amitié


� Boîte à outils Engagement


� Voir les choses de leur point de vue


�� HYPERLINK "http://www.intergenerations.eu/sites/default/files/model/INTERGEN_Organisation_et_animation_des_ateliers_FR.pdf" �http://www.intergenerations.eu/sites/default/files/model/INTERGEN_Organisation_et_animation_des_ateliers_FR.pdf�





� � HYPERLINK "http://www.intergenerations.eu/sites/default/files/model/INTERGEN_Manuel_des_competences_FR.pdf" �http://www.intergenerations.eu/sites/default/files/model/INTERGEN_Manuel_des_competences_FR.pdf�
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